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Douyeau 2 
vers aus; 


de 


Le premier mimistre Greenfield et je 
procuteur général Hrowubeé &ss.te 
rout à cette conférence. 
+ ©——— 
SIR FRANCOIS LEMIEUX LIEUTE 
NANT-GOUVERNEUR DE QUEBEC 
Qué Le Lorsque le juge en chef 
la supérwumre, str FX. læ 
&Dlivux. Sera Teveuu à Québec, aprés le 
ler mctuel 
Momtréni, |! 


da 


de Cour 


de la Cour d'assises à 


rendra quelques jugements 


Ne Certaihes Cabses 


puis il 
un fepos 
M 


À la suite de ce repos Lem: 


eux 


*TA noinmé au poste ds lieutenant 


aouyerneur de ja province de Queébes 


en réetmplarement de sir (üaries Fitz 


patrick, qui à annoncé son départ 


rite nomination sera faite bientôt 
nt Je ruerent fédéral 


guuve s il faut 


pa! 


Lie! 


en croire le faites 


déciarations 


nes personnes d habitude 


enseignées On affirme. que le juge 


Maïouin sera nommé juge en chef de 


_—_———_—_—_—_——— eq, 


la (our supérieure en attendant qu'ut 


ministre du gouvernement provincial 


vienne Je jemplacer à ce poste linpor 
tnut 
LL 4 
DEUX ELECTIONS PARTIELLES 
Ottawa Une élection partielle au 
le 31 juillet, 


rd et Victoria, pour remplir le siège 


ra lieu, dans Cap-Breton 


laissé vacant par M D D Mackenzie 
nommé derniérement juge da la Cour 
supréime de la Nouvelle Ecosse la 
p'ésentation des candidats est fixée 
au 17 juiliet 


JR ne QE QUISE PASSE 


Président @e la ( 
due 


iatmbre (a 
Thouipson. 
, = —_—_— 
DIXON DEMISSIONNE 
UT. Dixon, 
turc 


membre de la 
Manttobaine 
Mmissiouné et 
‘met; il ne sera pas À son siège pour 
ln session extraordinaire qui aura 
1, jeu vers la fin du mois afin de légi 
'Ærer sur da question des Itqueurs. 
M. Dixon, qui a &té6 chef du parti! 
3% buriter indépendant depuis un certain | 
Pombre d'années, déclare qu'il se ratire 
“té la vie publique simplement pour 
Ues raisons professionneltes, ]l aban 
@iounera également ja direction du par 
eur oùvrier dont il ne sera plus qu'un 
A pirmple membre. La rumeur avait 
au foufu qu'on l'avait pressé d'accepter 
de faire partie de la commission des 
! liqueurs qui va être prochainement 
à "* mofmée, mais il à nié énergiquement 
“pvoir jamais été approché à ce sujet, 
pbs à La nouvelle de la démission de Dixon 
° à causé une grande surprise dans les 
M ercles ouvriers, En vertu du systè 
thé de représentation proportionnelle 
Qui existe à Winnipeg, il n'y aura pas 
d'élection partielle, à moins qu'un au- 
tre dép d 


Légisia 
depuis 1914, à dé 


se relirera 


ne démissionne 
; (ITAPSTR | ” 
d LES RESSOURCES NATURELES DE 
; : L'ALBERTA 


‘Yaämonton — La question des res 
, source es naturelles de l'Alberta revien- 
, x ‘'üra encore sur le tapis dans une dis: 
“Casslon qui aura lieu entre le gouver- 


nement fédéral et le gouvernement 

> "Provincial vers le 6 août prochain. Le 
, ee 
. …. Les Poudres de Vers de Mil- 


Jer sont la médecine pour les 
ne @nfauts qui souffrent des vers. 
-.-Elles modifient immédiatement 
A «les conditions de l'estomac qui 
» # {ont subsister les vers et les ex. 
“ pulsent du système; en même 
Agmps elles produisent un etTet 

+ haine sur Îles organes diges- 
. ifs, les restaurent à leur utile 

:  2pération et assurent l'immu- 
‘hité contre de nouveaux désor: 

x ,dres provenant de la méme 


4: sause. 
| æ SES poor 
| * 
A _ 
LL 22 


ti 


. Cterges moutéà K ln at. 
\@israee percés et pleins. 
Cterges et de déve! n. 
À. H—"Toutes lens qualii:» 
et dimensivns. 
“ésasdeties mrntnbies et vni-». 
Cbandelien cn b'ex et à Gb 
Chanudeilen pervéentet décorées. 
N. cm Vente bem amitiés m 
EU mou mnbum 


Bougies pour sovches. 
Lo VUTIV RES EN FARAr- 


vrais. 


x “es srtcinux ‘pas M 


L Mongtes Fstenwiten. 
Cterges à myalture. 


" les de coûleur. 


à 


sis VWTIVES 


H 


inimédiate. | 


"Aux membres dit Cler 
nautés relig 


NOS PRODUITS 


Notre prodéstion considérable nous permet de vendre à des prix 
toute cempétitirn,,, Nes conditians de remise sont des plus 
Pavordnies. pervise CE u:tois et prompt. 


| DANS LA SARRE 


Le Conseil de la Ligue des 
Nations va faire une en- 

quête sur la situation dans 
le pays. 


Î 
| 
| ————— 


Genève Le conseil de la Ligue des 
| Nations a décidé de faire, au cours de 


la session actuelle 


greffier du conseil privé « averti te | 


| 


prendra 


# 


_—— 


LA LIBERTE 


Winnipeg. Man. 10 jniltet 192% 


PURITY 


Résultat. du,Grand 


5 Concours Français 


ciation d'Education des Canadiens français 


du 


e 


Manitoba 


| Donné dans nos écoles bilingues du Manitoba par l’Asso- 


| Ce concours sera désormais annuel et est inauguré dans 
le but de stimuler l'amour et l’étude de notre langue 


, uné enquête sur la 


| situation générale dans la Sarre et les | 
récents événements survenus dans le. 


bassin. La résolution atrtorisant cette 


| 
| enquête a été adoptée à l'unanimité, y 
compris la France et 
tagne 

Lord Robert (Cecil, 
irande-Bretagne au conseil de la Li- 


gue des Nations, avait demandé une 


la Grande-Bre- | 


représentant la 


enquête complète sur la situation dans | 


la vallée de là Sarre. 

Suivant lord Robert, 
mulgués sont dus à l'initiative du gou- 
vernement.frdnçais, 
mission de la Sarre ne soit responsa-: 
ble que vis-à-vis de la Ligue des Na- 
tions, 
que le: 
rées de 
augmentée. 

Au M. Gabriel 
Hanotaux a défendu la politique de la 
commission et déclaré que les mesu- 
res prises dans la Sarre pendant la ré- 
cente grève des mineurs étaient moins 
rigoureuses que celles employées par 
l'Angleterre elle même dans une situa- 
tion semblable 


bien que la com- 


et la Grande-Bretagne demaride 
troupes françaises soient reti- 


la vallée et la gendarmerie, 


nom de la France, 


2-24 D——— — 

PARIS Judet, 
recteur de 1Eclair”, 
hison pendant la guerre, 
té par le jury 
précédemment été condamné 
faut à l'emprisonnement à vie, 
avait demandé un nouveau procès. 


Ernest ancien di- 


accusé de tra- 
a été acquit. 
de la Seine. Il avait 
par dé- 


mais 


SAINT-LOUIS, Mo. — Mme Bertha 
Horchen, aviatrice professionnelle, a 
établi un nouveau record officiel d'al- 
titude pour femmes en montañt à 16, 
800 pieds. 


et des Commu- 
ses : 


‘LArIOYS “ORATRIX” garantis de 
qualité. 3 heures, € heures, 10 heu- 
res et 15 heures. 


Lampions de 5 jours et verres spé- 

ciaux. 

ue. de nanctunire ANVICTA” su- 
re. 


Lasuinaires de luxe et ordinaires. 
Kneens d'Arabie, Dominicnl, Ordinai- 


charme. 
Mbches à allumer, mèches flottantes. 
Verres pour 
ceuieurs. ‘ 
hs +2 

et supperts en cuivre. 
Foudre à balayer. : 
Huile à * Cire à plancher 
L 1 


les décrets pro 11 


Le 


Nous commençons dans ce numéro 


10 Germaine Durand, (Couvent de 


la publication de la liste complète des Saint Norbert 
resultats du Grana Concours français [11 Laura Pelletier, Couvent de 
organise dans la province par les soins La Broquerie 
de l'Association Es des Ca [it Hiane MeEachran. Acadé- 
nadiens français du 2nitobs. Cette mie Saint-Joseph 
publication sera continuée dars nos; 

: | Marie-Jeanne Muloin, Couvent 
prochains numéros. | | 

| de Saïæt-Norbért 


' 


" 


—Adrienne Lachance, 


XIle grade — Bourse de $100.00 


Annette Dumouchel, Académie 
Saint-Joseph 
Jacob 


Joseph 


leanne Acaderie Saint 
Irene Bonin, 
Ado.phe 
Madeleine 
Wie Saint Joseph 


Couvent de Saint 


Fainchaud, Acadeé- 


Anna Marion, Académie Saint- 
Josepii 


Jeanne Painchaud, 
Saint-Joseph 
Germaine 
Saint-Joseph .............. 
-Imelda McEachran, 
Saint-Joseph 


Académie 


Rocan, Académie 
Académie 
Académie 
Saint-Joseph 
Antonia Senez, 
Joseph 


Académie St- 


XIe grade — Bourse de $50.00 
Marie-Anne (Côté, (Couvent de 
Saint-Adolphe ............. 


Armanda Berrieult, (Couvent de 


C Saint-Adolphe ............. 

2 Eucile Morin, Couvent de St- 

AdOIPhe 3.511. sorte 

Léa Delorme, Couvent de St- 

Adolphe ..,... tn. 

4 Irene Chartier, Couvent de St- 

Jean-Baptiste ........ à 

5— Régina Lagasse, Couvent de 

Saint Adolphe ........... : 

-\vonne Gauthier, (Couvent de 

Saint-Jean Haptiste . : 

7--Rosanna Rioux, Couvent de 

Saint-Norbert ............. 

8 iorette Béchard, Académie St- 
Joseph .....:........ de 
9—M. Bossuyt, Académie Saint 

Joseph ....:.:...,:4242,:. 

10— ME. Vaehon, Couvent de St- 
Norbert ........... ss 
11-—S. Marcoux, Académie Saint 

Joseph 575: ous 


13 


13 


— Antoinette L'Heureux, Acauc- 
mie Saint-Joseph 
-Adélina Carrière, 
Saint-Joseph 


Académie 


14—Germaine Rajotte, Couvent de 
Saint-Jean-Baptiste ........ 
15-- A. Roy, Académie Saint Jo- 
CIS 0 , 
16—Emérance Lussier, Académie 
Saint-Joseph .............. 
17—-M -Ant. de Margerie, Couvent 
de Sainte-Anne ............ 


18— Yvonne Gousseau, Couvent de 


Jooh 


20—Annie Jodoin, Couvent de Ste- 


Anne ... 


21— A Blanchette, Académie Saint- 


24—1#onie Champagne, 


Joseph 


BRroquerie 


Anne 


Couvent 
de Saint-Norbert 


25-— Pas de nom, pas de 1ocalité.. 


Xe grade — Médaille ‘d'or 


1—Léontine Charette, (Couvent de 


Saint-Adabphe 


2—Anne-M. de Moissac, Couvent 


de Saint-Norbert 


4—M.-Jeanne Tougas, Couvent de 


Sainte-Ante 


6—%abtola Rocan, Académie St- 


6—Béajrice,  Désautels, Couvent 


_de Saint-Jean-Baptiste .…. 


7—-Marie-Louise Paradis, Couvent 


de-Saïnt-Jean-Baptiste. 


S--Cormaise-Vmneenx, Acné 


ein my rue. 
"Tres LEE CLSC 


Lanthier,. {ou venl : de 


|[14— Emma Dumaine, Couvent de 

| Saint-Norbert .......: 
St 15-{édélie Plante, Académie St. 
si JOMÉPIL ins c euueace 
1b— Germaine Martel, Couvent de 
s0 Saint-Jean-Haptiste ........ 
17--Louise Boulet, Coufent-de St- 
16 Norbert: 4.20. 
IS--N-0. Finnigan, Couvent de 
69 Sainte-Anne .............. 
19— Lucia Toupin, Couvent de St- 
67 Jean-Baptiste ............. 
20--Lauréa Bernardin, Académie 
92 Saint-Joseph ............. 
21— Andrée Lavoie, Académie St- 
46 JOSePDh 2,15... 
22-- Berthe AMard, Académie St 
46 JOBEPN scie NS 
23— Agnès ‘Toupin, Açadémie St- 
on Joseph Ses des prise à 
24—Marguefite Ménard, Couvent 
de Fannystelle ........... 
90!25— Catherine Boily, Couvent de 
La Broquerie ............. 
90|26—Pierre Perreault, (Collège de 
| Saint-Norbert ............. 
56}©7- Iflanche Laramée, Couvent de 
| La Broquerie ............. 
#4 28— Annie Simard, Couvent de La 
ù | Broquerie ................. 
si Es Joseph Gousseau, Collège de 
Saint-Norbert ............. 
80 |%0— Adèle Savard, Couvent de La 
Braquerie ..............., 
18131 Irène ('héroux, Couvent de La 
Broquerie .......,........ 
78 — Marie-Anne Dagesse, Couvent 
de Fannystelle ........... 
16 1Xe grade — Médaille d'argent 
: 1— Her:5ine Malo, Couvent de St- 
Q AGOIDhe 6: 0e 
. 1] —- Anna Lussier, Couvent de St- 
de Norbert ..................6 
. =- Alice Thibauh, Couvent de 
L Sainte Agathe ............ 
un Marzuerite Royal, Académie 
Le Satnt-Joseph .............. 
: 4- Marie-Rose Tougas, Couvent 
si de Sainte-Anne ,....,..... 
| 5— Florence Ayotte, Couvent de 
67 Saint-Jean-Baptiste ........ 
; 6—Marie-Ange Désautels, Cou- 

61 vent de Sainte-Anne ..... 

T— Philomène Laroche, Couvent 
de Saint-Adoïphe ......... 
8—Eva Delorme, Couvent de St- 
id Adofpné ......... RS 
.| 9—-Mariè-Claire Désautels, Cou- 
56 vent de Sainte-Anne ...... 
10—{'laire Mousseau, Couvent de 
” Sainte-Anne .....:.-...... 
11—Elie Frottier, Collège de St- 

d Norbert ........ es. 
. 12—Gracia Benoit, Couvent . st. 
La Norbert ................. 
13— Adrien Perreault, Collège de 
Le Saint-Norbert ........ See 
14—Juliette Desmarais, Couvent 
is de Sainte-Anne ....... . 


15—Fortunate. Gratton, Ceuvent 
de Sainte-Agathe ....:..... 
16—Cécile Lemdine, Couvent de 
Sainte-Agathe . 
17—_Cécile Lapointe, Couvent dé 
Saints-Agathe .. 
18-—-Marthe Chavanne, Académie 
Saint-Joseph 
19—Marguerite . Fourneaux, Aca- 
20— Madeleine Constant, Acadé- 
mie Saint-Joseph... :........ 
21-Berthe Marion, Académie St- 
Jose ....,..1-. cs. ie 


DMELETTEZEZ 


PERLE ELEEEELLE 


1 


em en ee el 
m jt ce « cd 
© —— — —— ——" ——_——.— ——— 


40 


35 


34 


33 


e] 


D 


Saint Norbert 6- 4 Enderton Hu 
26—Adéodat Laporf., Coliège de n fagzave &.lor nage 
Saint-Norbert : 60 euivan 
21—Fora Girard, Couvent de Ste Qu, Chaude 
Auve | sr ci 60 | —— _ = 
25— Anna Antaya, Académie Saint | 
Von ol Dr F SEDZIAK 
-3—écile Arnal. Académie Saint 
Joseph [AT 
30—René Baudon, Académie Pro Mteeeis 
venchèr PAT Maladies internes. 
pl- Pauline Tétrault, (Couvent de Rareau: Rénatdenre: 
{ 358. rue Pritchafd 67, 5me prenne 
La Broquerie 2e üs ATERT ET à 
82 Hilisabeth Gagnon, l'ouvent d: 2-6 pm 7-9 p.m. 
l4 Broquerie .. 55 | Tel. J 1903 Tél. N 3173 
n Marthe Dugal, Académie &t . Ou Régintre des Médecina: A 4375. 
Jeseph 65 — 
34 Honofé-A  Rendeau. (Couvent Bernier, Bernier & Fripp 
de Saint-Léon . F , 03 
3, Jeanne Meunier, Académie St AVOCATS 
Joseph | 50 NOTAIRES 
36 A!va Rheault. Académie St Cpésialné: Règlement dé tree dit) 
FA 7 compagnies, droit criminel! 
; @æn, EDIFICE SOMERSET 
21- Hermine Savoie, (Couvent de WINNIPÆQ 
lorette .. 50 
3$— Marie Ange Désorey, Couvent mä 
de “} Dr DONALED McKENTY 
39 Antoinette Normandeau, Cou RAYONS X 
vent de La Broquerie 50 Heures de bureau: 2 à 6 p.m. 
40--A Maria Lap@nte, Couvent dé 89 pi. et sur rendez-vous. 
| Sainte-Agathe 20 206 Ed. Kennedy 317 Portage 
41 Albert  Simoens, Académie Winnipeg 
Provencher DE 00 | eme — 
42- Alice Lagimodière, Coûveit de 
Lorette = e 4 ALBERT DUBUC 
43 Alice Dumais, Couvent de 14 Magistrat à St-Boniface 
rette | : | 4, Avocat près les autres Tribunaux 
| . 701-2-34 Notre Dame Investment 
44 Stella Sarazin, Couvent de 169 Avenue Notre Dame EF. 
Sainte Agathe 45 Téléphone N K431 
45—-Flavie Savote, Couvent de Lo WINNIPEG 
rette . . 42 
46 —A Lakiniodit ré, Acadñmie root ni 
Provencher ........ . 40 ARTHUR PRUD: HOMME 
4% Georges Toussaint, Académie — —— 
Provencher ........ Nu 40 .AVOCAT ET NOTAIRÉ 
4$— Louis Fortier, Collège de Le Suite 3 Home Investment 
telHer ........,........ 40 |Tél. À 4963 468 rue Main 


22--Geftrude Tétreauit 
Sairt Joseph 


Académie 


Marcelle €outure, Couvent de | 
Sainte Agathe "6 

24 Florence Robert, Couveut de 
‘Saint Jean Baptiste 65 


5 Gaston Gendreau, (‘oliége de 


49— Yvonne Sabourin, Couvent de 


Saint Jean-Baptiste ......., 25 


50— A. Janssens, Académie Pro 
vencher-..,....4:2.::% RE 

51—Gilles de Trémaudan, Acadé- 
mie Provenchier ........... 15 

52 Irène Laplume, Académie St- 
Joseph .5,.::1:2..24 0400 10! 
(A suivre) |. 


NOUVELLES 
RELIGIEUSES 


Nouveau Provincial des 


Dominicains 
ne 
Saint-Hyacinthe — Le chapitre pro- 


vincial des Dominicains a été inauguré 
lundi à Saint-Hyacinthe et a duré tou- 
te la semaine. 
Un des actes les plus importants de 
l'assermrblée fut l'élection d'un nouveau 
provincral en remplacement de $S. G. 
Mgr Rouleau, devenu évéque de Val- 
leytield. Le choix des électeurs s'est 
porté sur le T. R. P. Gonsaive Prouix, 
docteur en théologie et professeur d'a- 
pologétique au couvent des Domimt 
cains d'Ottawa. Le T. R. Père, né à 
Saint-Pie-deGuire le 28 octobre 1886, 
est donc Agé de trente-sept ans et 
compte treize années de profession re- 
digieuse. ]]1 a fait son cours classique 
au séminaire de Nieglet et ses études 
théologiques à Ottawa et'à Home. 
—_— 2 2-2 — 


Mgr Charlebois part pour 
*  Chesterfield Inlet 


© Québec — A la mi-juillet, S. G. Mgr 
Charlebois, O.M.I., vicaire apostolique 
du Keewatin, actuellement à Québec, 
partira de Montréal pour se rendre à 
Chesterfield Inlet, où il ordonnera un 
jeune Oblat, le Père Lionel Ducharme, 
de la mission de Notre-Dame-de-la-Dé- 
livrance. Mgr Charlebois, âgé de 62 
ans, est allé visiter des parents à St- 
Raymond. Il entreprend avec ardeur 
ce lointain voyage. 11 ne séjournera 
que quelques joùrs à Chesterfield Inlet 
atin d'être de retour à Le Pas, dans 
le Manitoba, vers la din de septembre. 


jl 


Saint-Boniface, Man. 
Essayez notre pain et vous serez 


Maisons de 


608, Edifice 


Bureau: A1461 


Joseph Gauthier 


Travaux de cimetière, lettrage, etc. 


Heures de “consultations: 2 à 6 p.m 


701234 Notre Dame investment 


4-A. McPhse 


KELLER & STALL 
tristes & t'oticiens 


BOULANGERIE BELGE 


— Tél. 
convaincu de la 


la campagne 
tés, demandez nos prix. 


Expédition rapide et régulière. 


qualité 


ke 


LOUIS BETOURNAY 


AVOCAT ET NOTAIRE 


356, RUE MAIN 
Résidence: 


SCULPTEUR 
Manufacturier de 


MONUMENTS FUNERAIRE 
»> En murbre et en granit 


Statues. 
4704 RUE DESMEURONS 


MANITOBA | Rés.: 


SAINT-BONIFACE ° 
l 
Chambre 338, Ed. Somerset, Winnipeg 


Tél. N 1614 


DR OLIVIER CAZA 


MEDECIN ET CHIRURGIEN 


Spécialité: Accouchements et 
, maladies de la femme. 


DUBUC & ROY 
AVOCATS ET NOTAIRE 
Téléphone A1585 


201-205 ED. SOMERSET  WINNIPEG 


DR J.-J. TRUDEL 


des hôpitaux de Paris et de New-York 


Spécialité: 


malndien des yeux, oreilles, nez et gorge 
Heures de consultations: 

Bureau: 702, Edifice Great West Per- 
manent—856, rue Main, Winnipeg 


Téléphone A 7249 


sh 


HENRI LACERTE 


8. À, L. L. & 
AVOCAT 


169 Avenue Notre Dame 
Téléphone N 8471 
WINNIPEG-: 


N 1651 


et communau- 


Great West Permanent 


N2449 


2 à 5 b. 


—— 


Eugène Boismenu 


BWOUTIFR 


00, MUR MAIN, WINNIPKG 


Chambre 7. 2e 
HMénidenmce: 414 


étnge, Fdifice Freemne 
rue $t-Jean-Maptiste 
-SAIST-BONIFACRK 


Tétéphome: 417980 


s|J. O. BRUNET 


MONUMENTS 


MARBRE, 
ETC. 


346 Avenue Taché  Saint-Beniface 


FUNERAIRES 
GRANIT 


En face de l'hôpital StBoniface 
Téléphot N 14x1 
IN 722t Rés. N 1883 
Finance et assurance 
Perception de loyers. 
2015, Edificé Somerset Winnipeg 


W. J. BARKER 


Entrepreneur de pompes funèbres et 
embaumebr catholique 
Dans un district résidentiel 


CHAPELLE MORTUAIRE PRIVEE 


a 


1 ” "! 
Coin Broadway et Donald 
Winnipeg 


Téléphone A £518 


DUBOIS & DUBOIS 


Menuiserie, 
Réparations 


Entrepreneurs, 


00 


Tél NTSIT- P3661--227 rue Vaughan 
et GN7 rue Langslide 
WINNIPEG 


2 


Voyageurs, venez À l'agence où l'on 
VOux procuiera gratuitement! tüuus leon 
renseignements concernant Je vovare 
que VOUS Vous proposez, Achetez 1ci les 
billets pour faire Venir vos parents ou 
unis d'Europe. 


M.-E. SABOURIN 


Axent de change. Envois d'argent dans 
tous lens pays. Asaurnncens. 
Billets de voynmgrs. 

549, rue Tnehé Snint- Hontfneé, Man. 
Tét.: Burenu N 1351—Més. N 1205 


ee 


DOCTEUR F. LACHANCE 


Des Hopitaux de Paris 


ANCIEN CHEF DES INTERNES A 
L'HOTEL-DIEU, MONTREAL 
Chirurgie et Gynécologie 
Avenue l'ortage Phone A 4207 


Cein Aulneau et Hamel, St.-Bontfnre 
Phone N 1564 


DR JARJOUR 


DENTISTE 


Gradné avec grande’ dfstinction à Mont 
réal et membre du Collège des Chirur- 
giens dentistes de In province de Quebec 


702, Ed. Great West Permanent Loan 


Téléphone A7249 


356 RU: MAIN WINNIPKGQ 


Dr J. EUCLIDE LONGPRE 
MEDECINE GENEMALE 


Téléphones: St-Boniface: N 2355 
133, Provsncher, 


St-Boniface 


JT. BEAUBIEN 
AVOCAT ET NOTAIRE 
608, Ed. Great West Permanent Blidg. 
3566, RUE MAIN 
Tél. À 1461 


Argent à prêter suf fermes à 
taux réduits. 


BENOIT & FILS 


1, ENTREPRENEURS 
Construction de tout genre 


Plan et devis fournis sur ‘demande 


192, ave. Provencher, Saint-Boniface 


Dr. R.  MICHAUD 
Rayons X 


HEURES DE CONSULTATIONS: 
11 heures à 127, am. 


2 heures À 6  p.m. 
910, EDIFICE BOYD 
Tél. A8173 (Doctor’s Registry) A4375 
RE 
| DR JONCAS 
DENTISTE CANADIEN-FRANCAIS 


De l’Université Northwestern de Chl- 
<ago, sollicite la clientèle cana- 
dienne-française 


2 EPIFICÉ SOMERSET, WINNIPEG 
__— Tél AS351 * 


Téléphone N 1778 | pe 


N. PIROTTON 


MONUMENTS FUNERAIRES 
Statues de tout genre 
Couronses en perles. 


135 et 141, rue Dubue  Saint-Boniface 


Tél. A 7363-7304 


[counseLi, ELL, & MACFHEE 


de tous genres 
EDIFICE MeGREEVY . 


E-M. Gounesht 


HOTEL FRONTENAC 
Seul hôte! danadien-françals 
à Winnipeg 
Bien tenu. Confortable pour la famffe. 
Salle à diner: repas, 35 sous. 
Prix domérés: $100 en montant 
161, RUE NOTRE-DAMEÆEST . 
Jean Tarino, propriétaire 
es 
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icè de l'argent 


“L'edministration du Transcontinen- 
tai vient de fixer à 52066 par tête le 
«01 de cr prod du bétail canadien en 
Angleterre, cé eur tous ses bateaux 
taux vaudra pendant deux mois.” 
L (Bervice den dépêches) 


que les pouvoirs publics fprenñent 
contre les compagnies privées qui, sitôt l'ymbargo leve, avaient 


Voilà une des mesures 


dien en Grande-Bretagne. Les compagnies privées devront 


donc, elles aussi, se contenter de #20.00, autrement leurs paque- 
bots voyageront à vide, 


Cet arrêté des directeurs du Transcontinental constitue 
véritablement une intervention de l'Etat, et cette intervention 
a été suscitée par les injonctions impaticntées d'un public sur- 
laxé, nerveux, cabré. C'est également le caractére commins- 
wire des représentations de la classe agricole qui a amenè‘ 
récente loi fédérale destinée à combattre tes trusts ct lés mo: 
uôpoles, Ce sont les abus répétés de capitalistes de toutes 
sortes el de tous calibres qui ont provoqué depuis quelques 
sunées la fréquente immixtion de l'Autorité — guvernements 
vf municipalités «- dans les sphères variées qui appartiennent 
en Puit à l'Industrie ct au Commerce réguliers d'un pays. 

Cette invasion du domaine privé par l'Etat cause des alar- 
unes dans bien des quartiers; d'aucuns y voient une conces- 
sion intempestive, et périllense, aux malsaines théories du soc ia- 
lisme; et il faut ‘bien l'avouer, ces inquiétudes ne sont pas 
sans fondement; nous avons parmi nous des cerveaux exaltés 
qui veulent aller plus loin qu'une répression légitime de la 
Diraterie commerciale: pas plus tard que la semaine dernière 
Winnipeg. éuténdait le cri insepsé d'un Ivens qui voulait sup-; 
primer le Chpital et inaugurer parmi nous le régime de la | 
communauté des biens! Et ce n'est pas une voix isolée, tant 
s'en faut. | ° 

1 ge dégage de tout cela que si les homimes chargés de 
la barque publique doivént ètre prudents et ne pas s'orienter 
toutes voiles dehors vers des essais de vie économique où l'Etat 
devient par fonction marchand ct banquier, les maitges de la 
Finance feront bien, de leur côté, de se livrer à des réflexions 
sérieuses des réflexions où il y aura pour eux, qu'ils nous 
en croient, autant d'utilité personnelle que de philanthropic! 

Beaucoup de ces hommes opulents ne sont pas sans repro- 
ches; à quelques-uns d'entre cux, notamment, personne ne 
songera à élever des statues de bronze pour la manière dont 
ils se sont conduits depuis, mettons, dix ans — dix ans de 
gêne pour le gros de nos populations, Ces messieurs ont été 
les tondeurs gras d'un troupeau maigre. Comment se fait-il 
que des hommes déjà riches, abondamment pourvus, se soient 
uinai livrés à d'impitoyables razzias sur une clientèle hale- 
lante, épuisée par les efforts qu'on n'avait cessé de lui deman- 
der au nom du salut commun. C'est dégrader le Capital que 
de s'en servir avec une telle gloutannerie. 

Pourtant, le Capital, en lui-même, est une noble chose, et 
fort nécessaire.  Voyez-en la splendide définition: “..... du 
travail accumulé en vue d'une production ultérieure.” Le blé 
‘qu'on met à part pour la semence, l'arbre qu'on sème dans fa 
forêt, sont du capital; et le capital, pour avoir une forme variée 
à l'infini, ne perd jamais, ne devrait jamais perdre, ce carac- 
tère honorable de pouryoysur des besoins de l'humanité; il est 
de sa nature un sang généreux qui va porter la vie dans tous 
les membres du corps social. Vive Dieu! il y a des financicrs 
qui entendent ainsi leur rôle et qui regardent l'or et l'argent 
comme un moyen, non comme une fin; comme un ipstrument 
de travail et non comme le hochet de la vanité ou une coupe 
de plaisir; qui comprennent, en plus, que la solidarité la plus 
complète doit exister entre toutes les parties de lg structure 
sociale: qui ont cette conception que le capital est l'up des 
ressorts nécessaires d'une horloge, où toute tentative d'action 
isolée produirait l'inertie, mais où l’action concertée produit 
le mouvement, le nombre, la eadence et la musique. . 
Ceux qui ont en mains l'exploitation du Gapital ont d'aü- 
lant plus raison de se surveiller, qu'ils sont exposés à des dan- 
gers spéciaux; tentations qu'ils trouvent, hélas! facilement en 
euxmèmes, déffances qui se manifestent contre eux au sein 

foules. :,: Ste nc à 

Pour les âmes peu trempées le châtoiement de l'or, lg sim- 
ple rutilement.du métal, sa masse et son roulement, produisent 
aisément l'avidité, l'esprit d’accaparement, cette insatiabilité 
qui ressemble à üne pure fringule; ajoutez à eela que la for- 
tune, avec là puissance qu'elle confère, communique souvent 
un esprit de domination outrée : de là tant de fiertés pitoyables 
et de rudesses inadmissibles. Encore june fois ce sont Jà des 
écueils inhérents à la nature même de l'emploi reluisant des 
manipulateurs de fonds. ‘11 y a d’autres écueils; il y en à un 
surtout qu'il importe de signaler: le capital, même quand ü| 
est honnête, crée chez beaucoup un sentiment qui peut rapille- 


porté de $15.00 à #2256 le prix de traversée du bétail | 
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dévoués instituteurs et instiutri- 


—Ÿ _ _ ————.— 


sagesse, ils sont en mesure de 


d'opérer une bienfaisante fusion de toutes les énergies. 


raÿbiocker 
‘faire 


marcher du même pas tous les agents, de la production; en un 
mot ils sont en mesure de faîre regaître la prospérité au sein 


des masses. 


Travail gigantesque, capable de séduire Jes bommes quil 
ont vérilablement de la stature, et qui aiment leur. pays. 


: + ” 
L 


LE CONCOURS 


La Liberté commence aujour- 
d'hui La publication des résul- 
Vis complets du grand con- 
Cours de français récemment 
organisé à travers la province 
par notre Association d'Educa- 


‘ k. 
tion! Le document vaut Ja pet: 


ne qu'on s’y arrête un instant; 
il marque une date dans l’his- 
toire de la lutte scolaire au Ma- 
nitoba. 


En face de la situation qui 
nous est faite par les règle- 
ments officiels, 1! était indis- 
pensable que nous nous orga- 
nisions d’une façon pratique et 
efficace pour aÿsurer à nos en- 
fants une éducation française 
ct catholique. C’est à quoi ent 
tendu les efforts de l’Associa- 
tion d'Education depuis son 
origine et d’une façon toute par- 
ticulière depuis un an. La no- 
mination d'un visiteur des éco- 
les ct l'élaboration d’un pro- 
grmme d’études uniforme 
pour le français et l’instructign 
religieuse ont été un pas déci- 
sif dans celte voie. 

Mais il est très important de 
stimuler par tous les moyens 
l’ardeur des élèves et du per- 
sonnel enscignant. C’est le but 
du concours annuel institué par 
l'Association et qu'elle inaugu- 
rait il y a quelques semaines. 

Comme toutes les oeuvres qui 
commencent, celle-ci est forcé- 
ment à l’état rudimentaire et 
incapable encore de donner sa 
pleine mesure. Pour la premièé- 
re année, on ne pouvait es- 
compter un immense succés, 
d'autant plus que la prépara- 
tion avait dû être forcément 
brusquée et que l'événement 
n'æwait peut-être pas eu toute 
la publicité qu’il méritait. 

Sur les cent cinquante écoles 
françaises environ que compte 
la province, quarante-deux seu- 
lement — soit un peu plus d’un 
quert — ont pri part au con- 
cours, lequel a réuni en tout 627 
élèves. Détail à noter: la liste 
des résuftäts mentionne pres- 
que exclusivement les couvents, 
les collèges et les académies. 
Alors que toutes nos maisons 
d'enseignement dirigées par 
des communautés de religieu- 
ses ou de frères, à quelques ex- 
ceptions-près,-ont participé au 
concours, nous n'avons à enre- 
ps u'une quinzaine d'éco- 
es rurales tenues par des insti- 
tuteurs ou des institutrices laï- 
ques. 

Tout le monde reconnait par- 
faitement qué la plupart de nos 
petites écoles rurales peuver! 
difficilement se mesurer à*:c 
les couvents et les académ cs 
des grands centres; mais dus 
un concours de ce genre, i! s'a- 
git moins de cueillir des jau- 
riers que de. faire son humble 

dans l'oeuvre commune de 
éducation de nos enfants. Nos 
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Noël BERNIER. 


tution populaire pour en tirer 
tout le bien qu'on est en droit 
d'en attendre. Voilà une oeu- 
vre de premiére importance qui 
fait appel au dévouement et à 
l'intelligence des maîtres et des 
maîtresses, des parents, des cu- 
rés de paroisses et surtout des 
officiers des cercles locaux de 
l'Association d'Education. 
Donatien FREMONT. 


EN PALESTINE 


Un fait important et qui a ce- 
pendant passé inaperçu s'est 
produit en Palestine. Les jeur- 
naux anglais l'ont commenté, 
mais d’une façon uu peu em- 
barrassée, comme s'ils avaient 
cru qu'on pût y voir une mani- 
festation de l'impérialisme an- 
glais. 

Que s'est-il donc passé? La 
population arabe, appelée à vo- 
ter pour l'élection d'un Conseil 
législatif, a, en signe de protes- 
tation, refusé de voter. Le gou- 
vernement anglais a répondu à 
cette rébellion électorale en 
supprimant le Conseil législa- 
tif. 

Rappelons brièvement les in- 
cidents qui ont précédé et ame- 
né la décision britannique. 

Le mandat sur la Palestine, 
c’est-à-dire le soin de faire l’é- 
ducation politique du pays, 

avait été, on le sait, confié à la 
Grande-Bretagne; mais ce 
qu'on sait aussi c’est que, dès 
la création de ce mandat, le 
D DRCENEnt anglais avait pu- 

lié une déclaration par laquel- 
le il s’engâgcait à constituer, en 
Palestine, un “foÿer” pour tous 
les Juifs du monde. 

C’est sur cette double base 
que la Palestine fut organisée. 
Le ‘haut commissaire britanni- 
que fut un Israélite, Sir Herbert 
Samuel, et, aux appels des or- 
ganisatious sionistes, des immi- 

rants venus principalement de 

‘Europe centrale et ‘orientale, 

affluèrent dans le pays en si 
pus nombre qu'ils y furent 
ientôt un extrême embarras. 

Ces nouveaux venus eurent, 
en effet, tout le monde à dos: 
la population arabe, qui les dé- 
teste; les chrétiens, inquiets de 
voir les Lieux Saints tomber 
aux mains des Juifs, et la po- 
pulation hébraïque elle-même, 
peu sogcieuse de ces frères in- 
attendus et, scandalisée d’une 
restauration qui n’était point 
faite salon la Bible, s’en était 
émue aussi. D'une part,'on ac- 
cusait les Sionnistes, favorisés 
par Sir Herbert Samuel et sou- 
tenus financièrement par des 
caisses de secours, d’aecaparer 

les plaçes, et d’autre part, on 
redoutait l'infection des doctri- 
|nes bolcheyistes qu'ils aurajent 
amenées d'Europe. Tant et si 
bien, qu’en 1 il y eut des 
troubles à Jaffa où des meurtres 
furent commis sous l'oeil désin- 
téressé des officiers i 
Voilà les griefs 


ant ame- 
ble a prov 
aa F Cette., décision 


sance mardataire - des. au 
natièns d'Europe, essaie. 


ti do ! 
(ins 


celle 


1286 


déconvenu 


le 


L 
i 


né en Palestine l'état:de trou-. 
la décision 


nous in k a 
Ainsi, l'Angleterre, . la puis. 


…# 
Le glas de la prohibition 
! De la Préige (Montréal) 

Les citoyens du Manitoba ge sont 
prononcés par une majorité décisive 
contre l& prohibition et en faveur d'un 
régime analogue à celui que nous 
avons adopté dans notre province, per- 
mettant la Hbre consommation de la 
bière et la vente restreinte, contrôlée, 
des alcools et des vins. 

La surprise parañt avoir été grande 
dans le clan des prohibitionnistes, en 
particulier pour le vote dans les com- 
tés ruraux. Ceux-ci, jusqu'ici, avaient 


rables en .faveur de la prohibition, 
mats, cette fois, le revirement est ne- 
table. 


Il n'y n pas Heu d'en être surpris, 
car depuis longtemps déjà ceux qui 
observent sans parti pris avaient cops- 
1até quÉ si ce régime 2MiE apparem- 
ment restreint l'ivrognerie dans les 
villes, par contre, il avait développé 
dans les campagnes des habitudes d'in- 
tempérance jusqu'alors inconnues. 

On peut croire que le vote donné au 
Manitoba est un indice très manifeste 
des opinions prévalentes dars les pro- 
vinces de l'Ouest et qu'à brève échéan- 
ce l'opinion: publique obligera les gou- 
vernants à se rallier au système de la 
vente contrôlée par une commission. 

Sans doute, nos devons nous atten- 
dre à d'énergiques efforts de réaction 
de la part des prohibitionnistes, mais 
ngus croyons qu'en définitive, la cause 
est jugée en Canada et qu'avant long- 
temps, quoi qu'ils teñtent, ces farou- 
ches partisans du régime sec “eront 
obligés de dételer et se résigner à nous 
laisser mettre du vin dans notre eau. 

Et peu à peu, plus tardivement peut- 
être, mais inéluctablement, nous ver- 
rons nos voisins des Etats-Unis répu- 
dier, eux aussi, la loi Voistead pour 
revenir à un régime de tempérance 
plus raisonnable et plus humain. 

S'il n'y avait pas à compter avec 
les intrigues des ‘‘bootleggers'”, dési- 
reux de maintenir un état de choses 
qui leur permet de réaliser de scanda- 
teuses fortunes, il est probable que l'é- 
volution irait grand train, même aux 
Etats-Unis."  *" : | 


Le ‘‘ Western Catholic’ et la 
succession du Sénateur 
Forget 

Du Patriote de l'Ouest (Prince-Al- 
bért): : 

‘Le “Western Catholic” d'Edmonton. 
dans son numéro du:21 juin, avait pu- 
blié la note éditoriale suivante:.“Nous 
admettons très bien que le prochain 
sénateur de l'Alberta devrait être un 
catholique, mais nous n’acceptou. pas 
les paroles de notre journal du matin 
que ce doit être un Canadien français. 
1 y a une majorité d'auvres catholi- 
ques dans cette province et une volte- 
face est dans l'ordre (turn about is 
fair play)”. : ' . 

Dès le lendemain, en date du 22 
juin, S. G. Mgr, MeNally, évêque de 
Calgary, adressait au journal à pro- 
pos de cette note nne lettre de protes- 
tation motivée que le “Western Catho- 
lic” a insérée avec ses excuses la se- 
maine éuivante, numéro du 28 juin, 
1 La note du “Western Catholic” avait 
soulevé une juste ignation qui fut 
exprimée dans {’‘Union" d'#dmonton. 
Entre autres remarques, ce journal 
écrivait: “Si les hommes d'Etat qui 
out présidé à la formation de <ette 
province — j'hon. Frank Oliver en par- 
ticulier (dans un magnanime, éditorie! 
que je crois êtrede sa plume) — 


gs —————_—_———@ 
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| 
toujours donné des majorités = 


.| conseils. 


Les élections de l'Ontario et 
les Canadiens français 


Du Droit (Ottawa): - 

Dans la nouvelle législature, la pe- 
qulation franco-ontarienne conserve le 
même nombre de députés qu'avant, Si 
nous avons à nous féliciter des cand:- 
dats que les nôtres ont choisis et des 
majorités qu'ils leur opt données, nous 
ne pouvons qu'exprimer de sincères 
regrets pour la défaite de M. le Dr 
Hurtubise dans Sudbury et de M. Mar- 
ceau, dans Nipissing. 

Parmi les candidats canadfens-fran- 
çais élus, nous aurons d'excellents re- 
présentants, de parfaits défenseurs de 
nos intérêts. Sous ce rapport, nous 
n'avons pas lieu de nous décourager. 
Nous n'avons pas obtenu tout ce que 
nous voulions, mais nous en avons une 
bonne partie. 

Quelle sera l'attitude du parti au 
pouvoir vis-à-vis de la cause qui nous 
tient à coeur? C'est difficile à dire. 
Toutefois il n'est pas nécessaire de 
s'inquiéter outre mésure. 

Nous avons de sincères amis dans 
tous les partis, même dans le parti 
conservateur. Il ne faut pas oublier 
non plus que c'est en bonne partio 
dans le groupe conservateur que 8e 
sont trouvés les initiatéurs des pèleri- 
nages de bonne entente dés dernières 
années. Le passage au pouvoir ne 
saurait effacer complètement les bon- 
nes'df#positions dont plusieurs oft fait 
preuve dans le passé. 

“De plus l'opinion publique s'est 
légèrement modifiée en ce qui e. trait 
au traitement à accorder aux mino- 
rités, et serait hostile à toute manoeu- 
vre persécutrice. 

Quoi qu'il arrive les Canadié fran- 
çais sont plus déterminés que jamais 
à garder leurs positions, ét à donner 
à leurs enfants l'instruction que récla- 
ment le droit naturel, Je bon sens et 
la justice. 

Si le gouvernement conservateur dé- 
sire sincèrement le bien de la provin- 
ce et s'il veut protéger ses propres in- 
térêts, il #efforcera de traiter juste- 
ment la minorité française de la pro- 
‘vince. 

—— 0 ———— 


Le Pape et l’occupation de 
la Rubr 

De l'Action Catholique (J.-Albert 
Foisy) : 

Du haut de l'ovservatoire incompa- 
rable du Vatican, au-dessus de toutes 
les passions politiques, le Saint Père 
constate mieux que tous les autres le 
malaise qui s'étend de plus en plus sur 
le monde, les haines qui s'accumulent 


et qui menacent d'éclater dans un con- |' 


fit plus terrible que celui qui à broyé 
le monde entier pendant einq ans. 

Sa paternelle sollicitude veut épar. 
gner ce nouveau fléau à ses ouailles, 
et il demande à toutes jes têtes diri- 
geantes de s'unir dans une commang 
pensée de justice et de charité pour 
dsseoir la. paix véritable dans leurs 


11 faudrait être bien mal disposé 
pour trouver dans ces paroles d'upe 
sagesse opportune, une approbation de 
l'injustice, une prime à la mauvaise 
volonté et une condamnation de l'ac: 


croche à la dernière planche de salut 
pour ne Pas se noyer... 

les nations qui veülent survivre, et 
qui ne font rien d'injuste pour s'assu- 
rer la survivance; Îl ne peut que con- 
damner les injustices, de quelque côté 
du'elles viennent, qu'élles soient com- 
mises per action ou par olnision. 


Sat AU TE TEST | 
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LES JOURNAUX |CHOSES 


+ par des propositions sincères 


tion énergique d'uné nation qui s'ac-|. 


COMPRENDRE LA FRANCE : : 

Paris — Le problème le pins côtiplt- 
qué pour la France est de faire ©bin- 
prenÿre sa politique par l'étranger. 
C'est ce que le président Mitleränd ‘a 
takt remarquer aux correspondälts dé 
journaux étrangers au banquet: qéils 
lui ont offert. | 

“Dites à vos concitoyens”, à dit le: 
président, “que la prospérité et 14 paix 
universelles n'ont rien à craindre de 
la France républicaine Le piré mal- 
hour qui puisse menacer la Fraute se- 
rat d'être mal comprise”. 

à— 
L'INDUSTRIE AUTOMOBILE 
FRANCAISE 
Paris — Au cours do l'assembiéé gé- 
nérale de la Chambre syndicale de 
l'automobile, qui.s'est tenue à Püris 
récemment, le président, M. de Dion, 

a fait les déclarations suivantes: 

La prospérité de l'industrie autoino- 
bile française s'accuse notamment 
le chiffre des exportations pe vd 

Ca chiffre ue dépassait guère 10 imil- 
lions de francs en 1900; en 1303, à at- 
teignait 100 millions; en 1910,  &p- 
approchait de 160 millions; à lu veille 
de la guerre, en 1915, il passait À 237 . 
millions, ce qui permettait à la Fran- 
ce de se classer en tête des nations 
exportatrices d'automobiles. 

En 1920, l'automobile et les indus 
tries qui s'y rattachent fournirént un 
effort sans précédent, dont 1 | J 
s'affirmait par plus d'un müliarâ d'ex- 
portations. : ï 


® ——2——— 
UN PROJET DE NEUTRALISATION 
DE LA RIVE GAUCHE DU RHIN 
Paris — Les nouvelles de Paris |êt 
de Londres laissent prévoir à Bèi 
un asses long délai avant que l'Alli 
magne soit admise aux conversation 
diplomatiques, d'autres problèmes ve- 
nant au premier plan de la discuk 
M. Dernburg, ancien ministre ! 
crate, soulève dans le “Berliner Tage 
blatt” les questions de sécurité at de 
l'entrée de l'Allemagne dans ta B061êté 
des. nations. ds 
L'Allemagne, dit1l, doit assurer a 
sécurité de ta France. Si elle réÿssit, 
: à 


per le défiance de la 


pas en avant sers fait et alo: 
pourra discuter. 

M. Dernburg donne à entendre que 
le projet britannique de neutralisati 


.Le Saint Père ne peut que féliciter | m 


‘une td ( 


» 


médecin, le chapeau à la 
—… C'est ici, Madame, 

& ae petit malade. 
“2 C'est ici, docieur: 


3 gr garçon. Figurez-| 
pauvréfimiguon. je ne 
content pre fait, de- 
ce mälin tout le temps il 


vi 2 


& 
D Le 


# "Pesmnécdecin : 1H tombe! 
Madame "Tout le temps; 
: docteur. 
L. "+, médecin Par {erre ? 
{ Xe Midame - - Par terre. 
rs Le médecin C'est étrange 
à; "7 céla…. Quel äge a-t-51? 
dame { ans ef demi. 
#2 ; Le médecin Quand le dia- 
ALES 5 ble y serait, on lient sur ses! 
Jambes à cet âAge-la'…. Et com- 
‘ "ent Ça lui a-t-il pris? 
5 ‘Madame — Je n'y comprends 


rien, je vous le dis. I étaittres 
Bien hier soir ct il trottait com- 
me un lapin à travers l'appar- 
È fement, Ce matin, je vais pour 
"Je lever, comme j'ai l'habitude 
de le faire. Je lui enfile 
* bas, je lui passe sa culotte ct je 
mets sur ses jambes. Pouf! 
* fftombe! 
Le médecin 
L “peut-être. 
‘ + Madame 
\ me précipite: je Je 
“Pouf! il tombe une 
fois. Etonnée, je le relève 
] ‘core. Pouf! par terre! 
ne ça sept ou huit fois de suite, 


Attendez! Je 


on- 


‘Bref, docteur, je vous répete, 


) ‘fe ne sais pas coment ça se 
) fait, depuis ce matin, tout Je! 
, * Temps il tombe. 

Le médecin — Voilà qui tient 


’ du merveilleux. Je puis voir 
#4 ‘le : malade ? 
» | adamc Sans doute. 


» :(Ellé sort, puis reparait, te- 
nant dans ses bras le .gamin. 
Celui-ci arbore sur $es joues 
tes couleur# d'une extravagan- 
“te bonne santé. Ilest vêtu d'un 


s#.. Le médecin 
nés Sn 


 MONSEIGNEUR 


sig 


“+ 


vencher — L’Ile-à- 


hé Caribou — Athabaska 

A, L F4 + cs 
: (Suite) une bande de terre sé RRAnus 
A Font Fe lac d’un fleuve, pour franchir 
1 °° Le 24 juin 1815, aprés de tou | Chute ou un rapide, il fal- 
chants adieux à sa mère, qu'il] jt porter le canot ct les baga- 
: n'es SU des . ue ns : T-|ges. A cet effet, les voyageurs 
û re, le Fr, lache partait avec servaient de colliers, sorte de 
|.#+:"#0n compagnon, Le voyage était! harnais composé de bandes de 
." %* %ong. Environ 2,100 kilometres! ir dont l'une s s'appliquait au 


swsépærent Montréal de Saint-Bo- 
“#wmiface. Aujourd'hui, l'express 
» : x fait ce trajet en quaramte-cinq 
op ou cinc uante heures. Mais, en 
, il n'y-avait pas de chemin 
Re vdë fer, pas même de route pour 
FA .. un véhicule quelconque. On se 
"ir: reñidait à l'Ouest par eau, non 
* puint'en bateau, mais en canot, 
,+ mwtsur: les fleuves, les rivières ct 
f 5 les lacs, qui se suivent ou qui 
# | hésont assez rapprochés dans la 
Fi . 
rs r-passer d'une rivière 
/ sidans l’autre ou bien traverser 
2, Ma 
RE. 
Dr Erias 


L 


# 


‘ 


> 


ee: Déctèur, c’est pour | 


1 Le 
| 
| 
| 


ses | 


Un faux pas. 
releve... ! 
seconde | 


et com-! 


|sapristi, 


| 
| 
| Madame 


w- pañitalon et d'une-blouse lâche! mis les 


*@tmpesée de confitures séchées.) |même jambe de pantalon! 
Il est superbe, 


De Montréal à Saint-Boniface — Auprès de Mgr Pro- 


Ailleurs, les rapides étaient 


ji el on en or 


irection de 
A en mn à mt ae 


cel € nfanit-là Mettez-le à 

[terre, je vous prie. 
| La mére obéit, Fenfant tom- 
| be.) 

Le médecin 
fois, s'il vous plait 
| Madame -_ Enèere. + 

(Troisiéme mise sur pieds, 
|immédiatement suivie de chu- 
{te du petit malade qui tombe 


Encore une 


# 


| Le Meilleur Thé Vert. 


à . est sans contredit le 


UÇAL AD A 


Il est pur, frais et sain et il a : sa- 
. veur de la véritable feuille verte. 


soutient sa mére sous les bras.) |lac Huron dont on longe: ait er pad Mgr Provenehe attendait 


tout Ice temps.) 

médecin, réveur C'est ! 
inoui. (Au petit malade que| 
Dis-moi, mon petit ami, tu as 


du bob6 quelque part? 

Fojo Non. Monsieur. 

Le médecin Tu has pas 
no à la tête? 

Toto Non, 
| [#% médecjn 
as bien dormi? 

Toto Oui, 

Le médecin Et tu as appé- 
tit.ce matin? Mangerais-tu vo- 
lonticrs une petite sousoupe ? 

Toto Oui, Monsieur. J 


Monsieur. 
Cette nuit, tu 


Monsieur. 


Le médecin Parfaitemeni. 


(Compétent.) C'est de la para- 
| lysie. 

| Madame De la para! Ah! ‘| 
| Dicu! 

| (Elle Jéve les bras au ciel. 
| L'enfant tombe.) 

Le médecin Hélas! oui, 
Madame, paralysie des mem- 
bres inférieurs. D'ailleurs, vous 
allez voir vous-même que les 
chairs du petit malade sont 
|frappées d'insensibilité abso-! 


luc. (Tout en parlant, il s’est 
CRE de l'enfant et il s'ap- | 
prête à faire l'expé rience indi- 
quée, mais tout à coup): Ah! 
| Ça, mais... ah!çÇa. mais... ah! 
mais. (Puis, éclatant): Hé! 
Madame. qu'est-ce que 
vous venez de me chanter avec 
votre paralysie”? 


Mais. docteur... 
Le médecin Je le crois 
ficht# bien qu'il ne peut tenir 


sur ses pieds. Vous lui avez 
deux jambes dans la 


Gsorges COURTELINE. 
TACHE, OML 


la-Crosse -— Le lac 


front, et deux autres, plus lon- 
gues, rélenaient le fardeau sur 
les épaules. 


moins violents; 
vait les franchir, mais à condi- 
tion d’être allégé. Les voya- 
geurs descendaient à terre; on 
déchargeait les bagages en tout 
ou en partie ct on les portait. 
C’est ce qu'on appelait un desmi- 
pre Entre Montréal ct 
ÉSint- Boniface il y avait 72 por- 
tages et presque aulant de de- 
mi-portages. 

Deux Soeurs Grises, de la 
Congrégation fondée à Mont- 
réal par la vénérable Mère 
d'Youville, se rendaient à Saint- 
Boniface. Elles montèrent avec 
les missionnaires sur le canot, 
dont l'équipage se composait 
d'un guide iroquois, Charlot, 
d’un pilote et de quatre rameurs 
canadiens-français, “tous rom- 
pus aux fatigues des voyages, 
doués de fort belles voix et sa- 
chant par coeur le répertoire 

des chansons canadiennes”. 

Après avoir quitté la rivière 
Ottawa, la frêle embarcation 
remonta son affluent, la Mat- 
tawa, puis s'engagea dans la ri- 
vière des Vases, si étroite. qu” el- 
le donne à peine passage au ca- 
not; les, moustiques abondent 
dans cette région déserte et ma- 
récageüse. 

Bientôt on pénétrait dans le 


le éanot pou- 


© ts  ——— —  — 


site 


faire bâtir, visiter cette maison 


M. Lessard et Trudel. 


Ça, ls 


bords. Toute la journée, les 
chants animaient les solitudes : 
aux cantiques succédaient les 
“chansons des joyeux avirons”; 
les missionnaires  unissaient 
leur voix à celle des rameurs. 


Aussitôt que l'on chante, écrit le Fr 
Taché. il semble que la raptdhé de Ja 
marche est doublée; on va beautoup 
plus vie sans que les hotnmes s'aper 
coivent de la fatigue. 


Le 22 juillet, repos de quel- 
ques heures au Sault-Sainte- 
Marie, Le soir, le canot fait 
son entré dans le lac Supé- 
rieur. La traversée est difficile 
a cause du vent qui souffle en 
tempête;; on met treize jours à 
l'effectucr. _ Fréquemment, sur 
les bords, on voit des Sauteux, 
sauvages qui tirent leur nom du 
Saut-Sainte-Marie, où ils rési- 
daient autrefois. Ils ont des 
cheveux d'ébène qu'ils laissent 
croitre sans les couper, des 
traits assez réguliers, et ne dif- 
férent des blapes que par la 
couleur cuivrée de leur teint. 
Quand on passe près d'eux, ils 
‘approchent ordinairement, 
donnent une grosse poignée de 
ne accompagnée d'un salut 
a la française: Bojou, bojou, 
ré pétent- -ils à l'envi. S'ils ont: 
du poisson où du ginier, ils les 
échangent contre de la poudre. 
des étoffes ou d’autres objets. 

A #extrémité du lac se trou- 
ve le dangereux passage de Ia 
Baic du Tonnerre; Je canot s'y 
Cngagea le 28. A peine a-t-1l 
fait quatre kilomètres qu'un 
vent furieux s'élève. L'embar- 

cation, soulevée par d'énormes 

vagues, craque et semble à tout 
instant vouloir s'engloutir. Le 
guide Ja tient cntre ses deux 
bras de fer pour l'empêcher de 
se disloquer.s Un profond si- 
lence règne; d'ordinaire si gais, 
ramceurs et passagers sont plon- 
gés dans une sombre tristesse. 
Le Fr. Taché entonne FAve ma- 
ris Stella... Enfin, après quatre 
heures  d’angoisses mortelles, 
les voyageurs, Drisés dq fatigue 
ct d'émotion, mettent pied à 
terre, et font sans regret Icurs 
adieux au lac Supérieur. 

Les rivières de la Pluie et des 
Anglais sont remontées sans 
trop de difficultés. Le 15 août, 
le canot vogue sur les caux 
tranquilles du lac des Bois, 
puis descend la redoutable ri- 
vière Winnipeg. Quelques de- 


Jui-portages sont très fatigants; 


les marinicrs s’'épuisent en vio- 
lents cforts pour haler l'em- 
barcation,, La voix émuc du 
guide qui doônbe ses ordres, le 
bruit des vagues qui se brisent 
sur Île rocher, danger que 
court le canot suspendu paran 
fil au-dessus de l’abime, im- 
pressionnent! péniblement. On 
préférerait les portages, si ce 
dernier mode n'était pas pius 
long. 


1 faudrait avorr ces coeurs de bron- 
ze, écrit le Fr, Taché, pour n'être pas 
tou:hé de la misère de ces malheu- 
reux, et j'ai toujours vu avec peine la 
fatigue de nos hommes. 


Le jeune religieux ne se con- 
tentait/pas de plaindre le sort 
de ses compagnons; il les ai- 
dait dans les moments diffici- 
les, se jetant comme eux dans 
l'eau, dans la boue, à travers 
les broussailles, les égayant de 
ses bons mots comme il les édi- 
fiait par sa piété. 

Entin, le 23 août, soixante- 
douzième et dernier portage. 
Les hommes rangent leurs col- 
liers en se félicitant de n'avoir 
plus à s'en servir; le 24, on at- 
teint l'embouchure ‘de la Rivié- 
re-Roug+, qui se jette dans le 
lac Winnipeg (1). Soixante- 
deux jours s'éttient écoulés de- 
puis le dépar Le lendemain; 
on. débarquaïi à Saïnt-Bonifa- 
ct, village d'environ 600 habi- 
fants. 

Prévenu de l’arrivée du ca- 
EE SE 


D'un Us ES 


sur les bords du fleuve. 
pour recevoir sa 
puis le P. Aubert déclina son 
nom tt celui de son  compa- 
gnon, Fr. Taché, sous-diacre. 
Sous-diacre, reprit vive- 
mænt le prél al, mais ce sont des 
prétres qu'il nous faut! 

Et, jetant un regard furtif sur 
la phy sionomie juvénile du 
Frére/il lui éc happa de dire: 

J'ai besoin d'hommes ct 
on m'envoie un enfant! 


Mgr Provencher reviendra 
bientôt de ses préventions. Il 
corira à l'évêque, de : Québec : 


“Des Taché ct des Lafléche, 
vous pouvez m'en envoyer sans 
crainte." Il prendra ce  sous- 
diacre pour en faire un diacre, 
un prêtre, un évêque, ct lui 
confier ce qu'il a de plus cher, 
l'administration de son diocèse. 

Le prélat ordonna le jeune 
ecclésiastique diacre le diman- 
che qui suivit son arrivée (le 31 
août 1815); 12 octobre suivant, 
il lui conféra le saccrdoce. 

Le P. Taché passa l'hiver à 
l'évêché de Saint-Boniface, en 
compagnie de Mgr Provencher, 
du P. Aubert et de deux prêtres 
séculiers, MM. Laflèche ct Bel- 
court. Ce dernier, établi depuis! 
treize ans dans Ie pays, ensei- 
gna les langues sauvages aux 
nouveaux venus. 

Au printemps de 1816, l'évé- 
que de Saint-Boniface envoya 
M. Lafléche et Le P, Taché à 
l'He-à-la-Crosse (2), station im- | 
Be de la Compagnie de 
la Baie d'Hudson. Trois ans 
auparavant, deux prêtres, MM. 


Thibault ct Bourassa, y avaient | le 


séjourné quelque temps; ils 
avaient donné l'instruction 
chrétienne et Le baptême à un 
certain nombre de sauvages de 
la tribu des Mohtagnais. I s’a- 
gissait de fonder là une mission 
d'où l’on pourrait, plus tard, 
s'élancer à la conquête du 
Nord-Ouest. 

I y a environ i,200 kilomé- 
tres de Saint-Boniface à l'He-à- 
la-Crosse._ Cette distance fut 
frañchic en deux mois et deux 
Jours. ‘Au moyen d’une barge 
(petite barque) prêtée par le 
gouverneur, les missionnaires 

‘e. 

traversérent Fe lac Winnipeg, 
remontérent plusieurs rivières 

en descendirent d’autres et at- 
teignirent le but de leür voya- 
ga le 9 septembre. Pifsieurs 
centaines de 
réunis autour du fort. Ils ve- 
naient y chercher les objets 
dont ils avaient besoin pour les 
grandes chasses d'hiver. Un 
certain nombre récitaient en 
français les prières que leur 
avait apprises M. %hibault. 
Tous manifestaient une grande 
joie en apprenant que les mis- 
sionnaires allaient se fixer dans 
la région. 

Bien que protestant, le chef 
du poste, M. Macxenzie, offrit 
pendant tout l'hiver l’hospitali- 
té aux Rae prêtres catholi- 
ques. -ine installés, M. La- 
flèche et a à P. Taché se mirent 
à étudier le montagnais et le 
cris, langues des tribus sauva- 
ges du voisinage. Ils avaient 
pour professeur un aveugle. 
métis cris, qui possédait très 
bien la langue montagnaise, 
mais qui ne savait pas un mn! 
de français, d’où des difficul- 
tés incroyables pour se faire 
comprendre. 


Le cris n’est pas une langue très dif- 
ficile, abservait le P. Taché, mais le 
montagnais, quant à la prononciation, 
surpasse tout ce que j'avais imaginé 
de difficultés de ce genre. M. Latè- 
che m'exprimait ces jours derniers la 
craiite de se dératiner. la luette, tant 
il faut que la pauvre langue fasse de 
contorsions daps ta bouche. Néau- 
Moins, nous ne nous décourageons pas; 


sauvages ciaient 


: Vailler auprès des forts; 


© —_— 


huit  : avec M Thibanit, l'ét4 un 
nier, et en ce court espace de temps 
île ont appris toutes les prières néces- 
Saires à la récitation ‘du rhapelet, et 
cela en français, quotqu'ü: ne sicaent 
Fas cette langue {31 


Au printemps, tandis que M. 
Laflèche, d'une santé délicate 
restait à Flle-à-la-Crosse, le 
Taché entreprit une course 
apostolique dans le Nord. li 
commença par acheter 
chiens. a 

Les chiens, dit-il 
syumime du pays, moins dans 
voyages de long cours. 11 y à bien 
des boeufs et des chevaux pour tra 


1 


au less 


mais comme 


i n'y pour 


a point de routes tracées 


Leslaller au loin. il devient nécessaire de 
deux religieux se prosternére nt} recoerir à l'emploi des chiens 


Ces 


bénédiction. | de rmiers marchent facilement dans les 


pistes dès raquettes: ils sont recom- 
nrandables- d'aiMeurs par la vigueur 
avec laquelle ils résistent à un travail 
qui n'a pas l'air proportionné à leurs 
forces. Un autre avantage. c'est qu'il 
suffit de les soigner une fois par jour. 
Des chiens peuvent même marcher 
pendant deux ou trois jours sans pren- 
Fdre la moindre nourriture et sans en 
paraître sensfb'ement incommodés 

Les chiens s'attellent à la suite les 
un: des autres, toujours dans lo même 
ordre suivamt Ta manière dont on les 
a dressés, car un chien peut être ex- 
cellent devant et nè valoir rien der- 
rière. Les harnais sont des traits de 
cuir. On ne les güide point au moyen 
de rênes comme les chevaux, mais par 
d'énergiques expressions: Hue! Dia! 
Certains chiens sont si bien dressés 
qu'au moyen de trois ou quatre mots 
on les conduit où l'on veut avec la plus 
grande facilité! 


Les raquettes aux picds, cs- 
corté d'une traîne à chiens peu 
vaillante, mais dont il avait du 
se contenter à cause de son dé- 
nuement, le jeune Oblat se ren- 
dit d’abord au lac Vert, à 120 
kilomètres enviren de l'Ile-à-la- | 
Crosse; il y baptisa un vicux 
chef cris malade. Quatre jours 
pe tard, il partit pour le lac 

Caribou, situé au nord-est de 
l'Ie-à-la-Crosse, à 400 kilomè- 
tres par le chemin d'hiver, à 
plus de 500 par celui d'été. Le 
mauvais état de son équi Do Ace 
:contraignit à faire presque tout 
ce trajet à pied. 

Une marche pénible de onze 
jours l'amène, le 25 mars, sur 
s bords de ce lac qu'aucun 
missionnaire n'avait visité 
avant lui. Accucilli cordialc- 
ment par le personnel du fort 
ct par les sauvages, il constata, 
au bout de deux mois de séjour, 
que les Montagnais semblaient 
tous vouloir de la religion tan- 
dis que les Cris paraissaient in- 
différents. 

Après six scinmaincs passées 
auprès de M. Lafléche, le P. Ta- 
ché part de nouveau, en canot, 
avec deux sauvages ct un jeu- 
ne métis qui doit servir sa mes- 
se. Cette fois, il se dirige vers 
le lac Athabaska, situé à plus 
de 500 kilémètres au Nord- 
Ouest. _ Il côtoie d'abord le lat 
de lIle-à-la-Crosse, remonte la 
rivière Creuse aux bords cen- 
chanteurs, puis traverse le lac 
Clair, ainsi nommé à cause de 
la limpidité de ses caux: tra- 
verse Je lac des Oeufs, où ni- 
chent d’innomrables volatiles, 
et remonte la rivière la Loche 
où se trouve Île célébre portage 
du même nom; enfin, par la ri- 


viére Athabaska il arrive au 
fleuve Mackenzie et au lac 
Athabaska, le 2 septembre, 


après quatorze jours, de navik 
gation et de marche. Nul pré- 
tre catholique n’était encore 
venu là. Aussi, ce fut avec 
émation qu’il y célébra la pre- 
mière messe, le 5 septembre: 

Sur des bords au lac Athabaska et 
de la grande rivière du même nom ha- 
bitent de nombreux Montagnais et 
quelques Cris (environ 1,200 Ames). lis 
me firent un accueil auquel j'étais loin 
de m'attendre et qui prouvait leurs 
bonnes dispositions. “Voilà notre frè- 
re! répétaientils; depuis longtemps 
pous te désirons, prends-cous en pitié 
et enseigne-nous à devenir bons." 


Le jour ne suffisant pas, il 
fallut consacrer une grande 
partie de la nuit à l'instruction 
des sauvages. Après un“mois 
passé au milieu d’eux, le mis- 
sionnaire en baptisa 14 et don- 
pa le nom de Nativité à la nou- 
velle station, 

Le 15 octobre, il était de re- 


(8) Latine du F. Pace à an mère 


a em VE © do ï ï 


réüussirons, je l'espère... 


tés, les Montaguais sont de très bons 
sauvages, qui désirent s'instraire et | vous 
qui ont une très grande facilité. Deux | 


a og eme Lors 2 € 
eaux, comme son nom 


En dédommagement de ces difficult Les 


jà 


vastes Sen 
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Te 
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su # re 
untr'e rmA4a . 
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4.1.1. 
Serves.voi 


P.; 


des | 


sont les bêtes de 


Plus délicieux 
Plus soutenant 


En paquets rayés 


EST BISCUIT COMPANY LE 


tour à le-à-la-Crosse, où M. 
Lafléche avAil organisa sta- 
Lion, instruisant et baplisant les 
sauvages, construisant une 
naison-omnibus dont les diver- 


Winnipeg, Man., 10 juillet 1923 


Îses pièces servaient de hapel 
le, de dortoir, de cuisine, de ré- 
fectoire et de parloir. 

‘Les murs et le toit de celte 
maison étaient formés de trancs 
d'arbre accumulés les uns sur 
Les autres: il fallut la bousiller, 
c'esla-dire garnir les  intersti 
ces avec une pâle composée de 


foin et'de Asrre mouillée. Les 
deux missionnaires se mireñt 
gaiement à l'ocuvre. Le  tra- 


vail achevé, ils s'aperçurent 
que Pair extérieur entra vio- 
Fémiment par la cheminée, em 
péchant la fumée de sorlir. 


Après quinze lours de souffrance 


écrit le P Taché, nous étions sur le 
point d'être métäamorphosés on jam 
bons, ce qui nous décida à construire 
uve autre cheminée 


Pendant les déux années sut 
vantes, Jes missiontiaires, st 
condes-par le P. Faraud. élar 
gieent le cercle de leur aposto 


| ER A 6e P. Faché visita de nou 
voau les sauvages du lac Cart 
bou et ecux du lac 


Alhabaska 
I'eut beaucoup à soutfrir dans 
ces longues excursious: Fisole 
ment. le froid et la faim furent 
ouvent son partage: ail écrivait 
à sa mere qu'il avait dû plu 
sicurs fois “remplacer le diner 
par un gros nocud fait à 

[6 inturc” 

0 

| 


Sa 


(A suivre) 

EE TC 
“Elle quérira an rnume Vs 
rhumes sont l'affliction la plus 
commune de Fhumanité-et ne- 
| gli yes, ils peuvent amener de 
séricuses complications. L'Hui- 
ile Eclectrique du Dr Thomas 
fera disparaitre l'inflammation 
des passages des bronches ra 
pidement eUcomplèétements elle 
ls fortitiera contre un& atta- 
que subséquente. En faisant 
lcesser Pinflammation, celle ar- 
[rétera la toux: parce qu'elle 
“ pprime Pirrilation dans la 
| gorge. 


r 


lo 


“Nous réduisons ainsi 
ment de notre camion 


caisses. 


“Ce n'est pas tout. 


distance. 
“Le Longue Distance, 


line, de lMhuile, des p 
des milliers d'heures, 
milliers de dollars, pa 


Vous pouvez pc 
. Distance une 
VOTRE ORNE 


PE 
€ 


Réduction des 
dépenses par le 


le gérant de vente de liqueurs douces, 


Une commande arrive, disons de Rosser, pour 65 
C'est ure dépense de faire 
Alors nous sollicitons 
par le téléphone longue distance, nous obtenons des 
commandes pour compléter les 60 autres caisses st 
le camion part de Winnineg—PLEIN. 


Notre vendeur se tient en .con- 
tact avec le bureau-chef et nous vérifions les crédits 
au moyen des agents locaux par le téléphone ipngue 


coûteux, maintient notre équipe de camions à Un 
minimum efficace, économisant du temps, de la gazo- 


14; RUE, VICTORIA; SAINT-BONIFACE 


. J. A. DESJARDINS 


Entrepreneur de pompes funèbres, 


exclusivement canadienne drangaie | 


M LA pps 


a 
- 
gi 

see S 


ELEPHGNE 


ngue distance 


les frais de distribution, dit 
Le charge- 
aut>mobile est de 125 caisses. 


la livraison. 
des environs 


les marchands 


en remédiant aux charroyages 


neus et de la dépréciation — 
des milliers de gallons ct des 
r ANNEE. 


ut-étreifaire du Longue 
force. d'économie dans 
isc. ‘Pehsez-y. 


Téléphone N 1467 je 


et embaumeur 
(Service jour et nuit p 


AMBULANCE 


hé mé proeurs aurun doulagement 
Jusqu'au moment où je pris des “Fruit. 
Stüves”. Maintenant je suis débar- 
ramé de ls constipation, de la dyspep= 
sé et ma manté est excellente 


NOUVEAU MOZART MOZART 


U n Vérié ment musical sen- 
sationnet aura hicu en octobre 
sie hain à Tourcoing. Là vil- 

a, en effet, obtenu par con- 
trat la premiére audition en 
France du déjà célébre orato- 
rio, l'Enfance de saint Jean 
Baptiste, dont l'auteur est 
enfant de ouze ans et demi, Ro 
ta Ronaldi, né le 3 décembre 
1911. 

Un journaliste 
Paul Beghin, 


parisien, M. 
n rendu visile a 


Tourcoing à M. Charles Wat-| 


tinne, musicien de taléut, Je- 


quel lui «à fourni dés rensei-) 


gnements sur l'oeuvre du jeu- 
ne Rota Rinaldi. 

Rota Rinaldi est-il vrai- 
ment un nouveau Mozart, com- 
me Île 
italiens ? 

Je n'oserais l affiviner, me 
dit M. Wattinn. Il me parait 
trop jeune encore pour qu'on 
puisse ainsi préjuger de son 
avenir. En tout cas, c'est un 
eufant de génie, un vrai prodi- 
ge. + L 2 : ‘ 

Mon attention avait été atlti- 
rée sur lui par un entrelilet pa- 


ru dans les journaux il y a quel- 
ques semaines. On'y hisail: 
“Devant une assemblée de 


musiciens, de critiques, de pro- 
fesseurs, vient d'avoir keu, 
dans une des 


Rs re de l'Institut 
des aveugles à Milan, l'audition 


— 


. Qu'est-ce 
, doi? 


dun oratorio composé par un 
enfant de moins de douze aus. 
Cet oratorio, l'Enfance de saint 
Jean-Baptiste, est une oeuvre 
d'une inspiration sublime, trai- 


VOUS NH FOoU- 
VEZ ACHETER 
© LES YKUX 
Mais vous pouvez 
les tenir en bon 
état. Unes de - 
rine noir et mafin. 
Jeux propres, clairs et 


Demandes uotre pamphiet gratis. 
Marine Eye Rewody 9 Kant 0 
Street, , Pope 


L'EVANGILE 


a ht 


Ville DIMANCHE APRES 
LA PENTECOTE 


S.: Luc 16, 1-9 


En ce temps-là, Jésus dit à 
ses, disciples: cette parabdle: 
Un‘hemme riche avait un éco- 
nome et velui-ci fut accusé de- 
vatit. lui d’avoir dissipé ses 
biens. Il l’appela et lui dit: 
ue j'entends dire de 
Rends compte de ton ad- 
ministratioti: éur désormais tu 
ne pourräs plus gérer mes 
biens. Alors l'économe dit : 
lui-même: Que ferai-je pui 
mon maître me retire la | ès + 
de ses hiéens? Travailler 
terre, je n'en ai pas la force, 


Dé _ 


déclarent vos confre res 


“Je me sens maintenant bien” 


buis 


: lée-selon to ou Lo jgiec de la 
technique.” 


Sans perdre de temps, dési- | 


(rant assurer à Tourcoing la 
|primeur d'une audition sensa- 
tionnelle, j'écrivis - l'Instiut | 
| des aveugles de Milan. C'est in 


ime répondit elle-même. Voici! 
| la belle lettre que je reçus, écri- | 
Îte en franQais: 

{. “Mon garçon n'appartient : 
aycune institulion musicale : 
{va tout simplement à l'école | 
| comme tous les enfants de son | 
jâg. L'année passée, il a suivi 
Îles cours de haute jomposition : 
| au conservatoire, patini les jeu- 
| nes gens au-dessus de 
| #18. 


| 
| 
|mére du petit Rota Rinaldi qui | 


vingt | 
Mais conime il apprenait | 


|frop el trop vite, soucieuse de | 


lle 


voir grandir en un parfait) 


équilibre d’ésprit, je Pai retiré 
{de ce milieu musical et renvoyé | 


là l'école. 

| “Cette interruplion ne l'a pas 
| eimpéc hé d'achever cet oratorio 
{qu'il avait commencé dans les 


et demi) et. de faire sa parti- 
tion petit à petit dans le cours 
; de l'hiver, tout set, 
{ni conseils, sans autre guide 
que son ingénue et sincère ins- 
pitation intérieure. La Société 
| des eoncerts d'ici, enchantée de 
celle musique, s'est 
d'en préparer et soigner lFexé- 
|cution, qui à eu lieu, 
vous le savez, le 2 
la premiére fois et qui a été ré- 


pétée ensuite avec un succes 
toujours grandissant. 
“La perspective d'une audi- 


tion en France, 
séduit beaucoup, d'autant plus 
que je vous vois animé 
meilleures intentions. Mon en- 
[fant pourrait très bien diriger | 
| quelques répétitions (comme il! 
[Va fait ici), ce qui est sa plus 
{grande joie, mais ne 
vous pas préférable qu'il ne di- 
rige pas l'audition meéine, car! 
lil me semble que cela pourrait 
diminuer le mérite de 
sition de sa personne, 
charme de l'age 
suceés ? 

“En attendant je vous envoie 
une copie du texte qui est très 


une idée; je joins une petite 
photo de mon nino (petit) et 
quelques articles des journaux 
parmi les très nombreux qui 
ont parlé de l'oratorio. 

“Malheureusement, je suis 
veuve depuis cet été, veuve du 
plus parfait des hommes, et 
c'est justément dans la profon- 
| de tristesse de notre deuil que 
lbeut-être cet enfant a trouvé 
les sources les plus tendres de 
ses chants. Je suis seule avec 
ce fils d'exception.” 

Vous ai-je dit que loratorio 
de saint Jean-Baptiste était 
composé de quatre parties, 
qu’il comprenait un prologue, 
des intermèdes d'orchestre, des 
|choeurs d’anges, d'hommes, de 
| foule; que le gazouillement des 
és le murmure des arbrés 


et j'ai honte de mendier. 
sais ce que je ferai, atin que, 
lorsqu'on m'aura ôté mon em- 
ploi, il y ait des gens qui me te- 
çoivent dans leurs mi#san* 
Ayant donc fait appeler chain 
des débiteurs de son maître, 
disait au premier: TAN 
dois-tu à mon maître? Il ré- 
sondit: Cent barils d'huile. 
économe lui dit: Prends ton 
obligation, assieds-toi vite, et 
écris cinquante. Ensuite il dit 
à un autre : Et toi combien dois- 
tu? Il répondit: Gent mesuré! 
de froment. Il lui dit, Prends 
ton obligation, et écris quatre- 
vingts. , Et le maître loua l'é- 
conome infidèle d’avoir agi ha- 
bilement; car les enfants du sjé- 
cle sont plus habiles entre eux 
que les enfants de la lumière. 
Moi aussi je vous dis: Faites- 
bous des ariis avèc les riches- 
e|sés d'iniquilé, a va que, lorsque 
vous quilteréz la vie, ils vons 
recoivenl dans’ les tabernacles 
éternels. 


pi Mes P.-G. Murdoch . casier 
Portage la Prairie,  migis 


2 


beau pour que vous vous fassiez | 


sans aide | 


cinot les mettre de côlé 


chargée: 


cornme 
22 avril pour 


à Tourcoing, me | 


des ! 


joli, le monde!... 
Croyez- , 


| 


|sères, 


E 


l'impo-! 
dont le 
forcerait Île! 


Je |. 


|répugne. 
| vacances d'automne (à dix ans | pus 


|sauruis ouvrir une revue 


|v étaient 


ea 


nd ecite aréeer des Drm parer À cure 
la sectemer, fut-ce 


MTS Pr nue 
= frmimes us sé 
leur donne is scicvee, 


misbtifiant cette fé. ETIENNE LAMY. 


Décidément, je n'y comprends rien à cer- 
laines oeuvres littéraires el musicales de notre 
temps. Est-ce faute d'étude de ma part? D'au- 
cuns le prétendent. Quoi qu'il en soil, l'idée 
méme de à ce genre novateur me 
Depuis quelque temps surtout, je ne 
sais quel mauvais sort me poursuit, mais je ne 
+ où contenter mon 
envie dé faire connaissance un nouvel 
auteur, sans qu'ils ne nr'offrent presque infail- 
diblement des absurdités qui me font malgré 
l'un et l'autre. 

J'y trouve des expressions: baroques, 


mu'inilier 


avec 


en- 
chevètrées, dépourvues de toute élégance, ou 
des descriptions crues, répétées à chaque page 
sous snille formes différentes, à faire bondir 
le coeur, quand ce ne sont pas des flèches lan- 
cées à nos ccoyances, religieuses. Pourquoi 
donc toute labeur apporté à déflorer-notre 
langue, à dépouiller Le style de ses qualités 
essentielles? Pourquoi surtout tant de com- 
| plaisance à mettre à nu une &me imbue de 
“pensées malsaines el de bax instincts? "C'est 
‘le monde dans sa réalité” I est 
Et de celui qui en étalera 
d'une facon raffinée Loutes lrs honteuses mi- 
l'on dira: “Voilà un beau talent, il fera 
son chemin! Celle voie Qù il s'est engagé, 
pourtant, pourrait bien lui faire éprouver, 
conune à tant d'autres avant lui, les sanctions 
rigoureuses de l'Index... à moins, toutefois, 
qu'éreinté par l'effort d'un premier roman, son 


, assure-t-on. 


| ctoile ne pälisse aussitôt... 


Pourquoi écrire, 
beau et bon? 

Et maintenant, parlons un peu de la mu- 
sique moderne. Sans vouloir parler du “rag 
ct du jazz”, se donnet-on assez de peine, mon 
Dieu, pour créer des galimatias qui,ne veulent 
pas dire grand'chose, n'ont de caractéristiqie 
que leur étrangelé, el qui, cependant, font sen- 


si ce n'est pour produire 


sation ictet là! Si le compositeur n ‘est là pour, 


Page Féminine 


Ce que j'en pense 


té en 


mettre au courant.de son inspiration les àrtis- 
les qui exéculent son veuvre, m'est avis que 
ceur-ci n'ÿ comprendrent goutte. 
+ Säns les avoir connus jaruais, 
loujours s'entendre avec un Beethoven, 
tres... Ce sont des génies clairs, je dirais. 
L'élat de leur. âme respective se livre dans cha- 


ccoulions ou que nous les in 
eux Rous sommes graves ou l 
gais, calmes on emportés, et sous la pression 
te leur_inspiraliôh, nous rions, chantons ou 
*pleurons. longtemps ‘après que le dernier 
accord s'e st lu. 

Voilà de quoi ne peuvent se vanter, je! 
pense, quelques-uns de ces jeutres talents vers 
lesquels je me sens si peu portée. 1 me faut 
vraiment me. faire violence pour leur attribuer 
aulant de mérite que de prétention. 

Y at-il lieu de s'étonner de celte évo- 
lution des esprils, à cette époque où l'on voit 
trouble par tout l'univers? Est-il encore per- 
mis d'étre PRIS sincère, d'émettre ses gouts, 
d'élre soi, quoi? | 

Une maitresse de musique ne me disait- 
elle pas, récemment, avoir reçu instruction du 
bureau des examinateu*s de je ne sais plus 
quel Conservaloire, que ses élèves auraient à 
passer leurs examens entièrement au son mé- 
canique el ennuyeux du métronome... A ce 
comple-là, l'enfant aura sûrement une techni- 
que parfaite, mais où:sera son àäme? Il en 
élouffera tous les élans, comnie ne hs capris 
ces permis; les mots “diminuendo” et “rallen-; 
tendo” n'auront évideniment plus . sens pour 
lui, autrement ‘il manquérail de mesure... 
Qu'est-ce qu'on inventera encore pour détruire 
la personnalité d'un chacnn? 

Oh! je n'ignore pas que l'énoncé de ces 
données à inoï me vaudra le tolle des connais- 
seurs en pareilles matières. Îls me sauront 
gré au moins de l'héroique aveu de mon in- 


cune de leurs compositions. : El que nous les|uyec de la farine, et brassez le tout | pas de mets épicés; 


compétence. sé 


JACQUELINE des ERABLES. 


rendus d'admirable 
façon? Le livret, conrposé 
d' après les vers de Silvie Paga- 
ni, est en ce moment nn à 
mains d’un traducteur. Nous 
comptons commencer les répé- 
tions prochainement. 

Malgré le conseil de la mère 
du petit Rota Rinaldi, j'ai lin- 
tention, conclut M. € harles 
Wattine, de lui laisser la direc- 


es | exécutants”? 


tion 


ue 


CALENDRIER DE LA 


tion de l'audition. 
ce pelit gamin de onze ans di- 
viger un orchestre de trois cents 
Est-ce que J'an- 
nonce seule ge cette marifésta-|vent de Saint-Adolphe, une 
ne constituerait pas un fermée dirigée par lé R. P. Gauthier, 
sonne Si, en outre, l’ocu-[S. 2 du Collège de Saint-Bonifate. 

, comme je le crois, tient du. 
Tourcoing aura eu leldre part sont priées d'envoyer leur 
grand honneur de l'avoir fait [nom avant le 20 Juitiet. Les frais de teint: 
connaître en France. 


avait confié le E dépôt. 
11 faut donc maintenant que, 


Voyez-vous 


SAINT-ADOLPHE 


Du 26 au 30 juillet il y aura, au cou- 


dé jeunes filles qui désirent y ‘pren- 


la retraite sont fixés à $5.00, 


| sec, une chopiné de lait, une cuil'erée 


retraite |: 


7 SEMAINE 


Jeudi, 12 juillet — Saint Jean 


rivalisant de zèle avec les en- 
fants du siècle, les fils de la lu- 
mière imitent la prévoyance de | m 


Gualbert, abbé. ‘+ 1073. 
Vendrédi,' 13 - — Saint Ana- 


cet intendant sais probité qui, ca 
avec les biens de son mél 


res Ps il es 


elet, pape et aryr, ler siècle. |s'est préparé des amis qui l ne FA à .éès 
Samedi, 11 — Saint Bonaven- cuéilleront aux jours’matv IS. art es de s sport ct Le < 

ture, évêque, confesseur et doc- Utilisaht ce qüe Dieu nous Î qui nché: est À évidemment 

teur, 1221-1271. : donné, faisons donc le bien et, | du démon: 
Dimanche, 15 — Huitièmé|sPéciälement par nos aumôn Pet, &es amitéenienis 


dimanche après la Pentecôte. 
—— Saint Henri, confesseur, 972- 
1024. 


que. 


Lundi, 16: - Notre-Dame du |°Ù tous aufont à rendre comp- re avant le bon Dieu. 
Mont Carmel, 1251. te au divin juge de leur admi:|  Avatt peu, si on h'y prend 
“Mardi, 17 — Saint Alexis, nistrâtipn. prés ‘4 e ét Sion‘n'ÿ remè- | 


confesseur, 5e siècle, 


Meréredi, 18 — Saint Camil: RETRAITE | FE FERMEE 1! Ltrér'uné équipe on né se aus 
» : is | : 5 } 
ge Lellis, confesseur, 1550-| POUR INSTITUTRICES mes de MELON avant de 
‘ . vôi hrétien, 
ÉD — où 16 au 20 juittet, aura ileë à ta Lu ps. je lé ti 


VITIe DIMANCHE APRES 
:: LAPENTECOTE  : 


L'épitre de ce dimanche nous 
rappelle notre filiation divine, 
et l’évangile nous dit, sous for- 
me de parabole, les devoirs qui 
en découlent pour nous. 

Nous somimes les enfants dé 
Dieu, puisque nous pouvons di- 
re en toute vérité: Notre Péfl 
(Ep.). Dieu nous à donné 1 
vie (Ori, aussi de 
vivre selon sa volonté {id 
Comme ce riéhe pho 


épreuve 
dre, en 


assurôns-nous le 
les’ pauvres rendront 
leuts biénfaiteurs” au moñnient |le : sport 


démie Saint-Joseph, à Saint-Boniface fofl, télles ‘qu’ellés sont 


une retraite fermée pour les institü-| 664 miaîntéhänt, né mA er 
trices., Elle commencera le lundi soir 


à 8 heures et se terminera le vendre- mpagnes, à 
di matin. Celles qui désirent y.pren- cure canadien, encore: b 
dre part sont priées d'envoyer compr é, 4 
nom et leur adresse à la Rde Mère SÙ- moins Er TE pr: 

périeure le plus.tôt possible ët Crai 


porter leur mécessaire de toilette. 
Pr à 10 ie potins: sw, 


doffnérônt ia Wioit aux offices 
de sad ou de la soïrée; 


een, facilement 


Émoigria 


e, pour aller au Toit rencon- 


organi- 


SFr Reese dans “nos 
notre beau 


} 


* 


PE pise 


ne ne s'oppose pa 
laisir : 


A sv 


; 


PLU 
K 


| RE 


S 


À —— 1 | 


L Gateau de pommes de terre au chocolat | 


Prenes le quart dune tsse de gras: 
| se, une tasse de sucre, le jaune de 
| deux oeufs, àne tasse de pommes de | 
|terre pelées. chaudes, une cuillerée a! 
| tne de cannelle, et une caillerée à thé | 
Îde muscade, du sei, les Mancs de | 
deux oeufs, bien battns, deux carrés | 
À mega une tasse et demie | 

farine sassée avec trois cuillerées 
à thé de poudre À pâle. une démi-tagse 
de,Juit.. Mettez la graisse et le sucre 
en crème, ajaytez les Pommes de ter: | 
re, te chocolat, da tariné, ei combipez 
les autres Ingrédients. comme à Tar, 
dinaire, 

Soupe au lait et au trstss 
Prenez trois tasses de lait, une cuil- 


l'on peut | rerée à table et demie de farine, une = ; 
si l'tsse de fromage râpé, du sel et du | de beajoin es À l'eau tiède 4, vos 
Chopin, un Mozart, un Schumann et bien d'au- | veivre au goût, le huitième d'une cuil. | 


lerée À thé de feuñles de céleri pul 
Vérisées. paississez le lait avec une 
pâte faite d'un peu de lait froil brassé | 


jusqu ‘à épaississe- 


ment. Juste avant de servir, ajoutez 
e fromage râpé, le sel et les assl- 
sonnements. | 


* L1 . 
Omelette au fromage 
Prenez une tasse de miettes de pain 


à thé d'eau Chaude, deux oeufs! battus 
légers, le quart d'une cuillerée À thé | 
de sel, une tasäÿ de fromage, rapé, une | | 
cuillerée à table de beurre fondu. Fai- 
tes tremper | des, mieltes dé pain dans 
le lait, — auquel vous aurez ajouté 
le soda dissous dans l'eau chaude. 
Ajoutez le: oeufs, le cagenue, | 
le fnowage râpé et le beurre fondu. | 
Tournez sur un vaisseau gralssé et 
mettez ah four très chaud. Servez | 
dès que C'est soulevé et doré. 
* + L] 
Riz à l'italienne 

Prenez une tassé ge riz, deux cuil- 
lerées à table de beurre, deux tasses 
de tomates, une cuilerée à thé de sel, 
une demi-tasse de fromage râpé, qua- 
tre cuillerées à table de piment vert 
haché. 

Faités cuire le riz dans de l'eau 
bouillante salée jusqu'à ce qu'il soft 
amolli. Faites fondre le beurre dans 
le poëlon, agoutez les piments verts 
et faites sauter cingminutes. Ajoutez 
le riz, les tomates et le sel. Cuisez 
jusqu'à ce que les tomates soient. à 
point. Ajoutez le fromage râpé et 
tontinuez jusqu'à ce que ce fromage 


soit bien fondu. Servez aussitôt après. 
». + 

Salade aux pommes de terre sucrées! 

Coupez en dés des pommes de terre 
sucrées, ayant bouilh;. répandez des- 
sus de la cannelle et mêlez Avec” une 
mayonnaise contenant plus’ de sucre 
que d'habitude, Servez sur des feuil- 
les de laitue et garnissez de piment 
rouge sucré, ou de noix, en petits mor- 
ceaux, ou des deux mêélés. 


sel, le 


ee 
Pour conserver la pureté 
du teint « 


Pour PARU la pureté de votre 


Mettez quelques gouttes de teinture 


LEE. | 


11 8 
L'écction des. Res coma 
a lieu 


pla 
soin à d'nadler ur 
u x des Etre 
Qu ’en chaque A dr À ‘on 
prenne ses nesures, à spape el 
que, l'on, soit. AU PUFAAP. de,v 


pouvaient être 


ELECTION DES COMMIS-lu 
D'E00 


ablüttons. * wuia 
N'appliquez aucune matière qui em: 

pêche la libre respiration de la: peau! 
Evitez la constipation, nf, papsez 


le caë, je, vin 


élions, apræc|four vien mêler; ajoutez du lait chaud | pur et les alcools sun lg, aves en: 
gers, tristes ou|et laissez cuire 


uemis du teint. 

; L'air vif, le æsleil, lé grand froiel 
urie atmosphère sérchauftér, te, ên: 
que d'aération, la fumôe du Lou : E 2 à 5 
vellées sont à redontar anË,; dessus, 
toutes choses. | dit 

Sortez avec un voile léger sur ln 
figure. 

Læ sommeil amène und hoareuse dei 
tente des muscles de 1x l'age ej,,8n "al- 
mant le sang. entretient lg f eur 


| de la peau. H est bon de, dormir, ur 


le dos gyec légère inclina{iqn ducote 
droit et, Jorrque le temps le, ponmét, 
laisser les fenêtres ouvertes sdgé Cet 
pendant que l'air arrive directement 
sur vous. DRNENT 1 C 

L'eau de son est exc eliente: pus la- 
ver de visage et les malps, on peut: Y 
ajouter 3 ou 4 gouttes d' ammoninane 
par pinte d'eau. En ët6, oh peut be: 
laver avec l'eau extrait, des, concoin*, a 
bres, mais sans sel; ou encore di © 


une infusion de cerfeul, CRETE | 


PETITS CONSEILS 


v ii AK: À r 
“Pour “raocommoder":les-cùuih |! 
Voici un moyen fort suuplei'ethbe- 
cher un oeuf féjé de sè nan pans. 
l'eau bouillante, 11 suffit, aw 
de le cuire,.de bien frotter 14 coque 
avec un. citron coupé, sur. Ja ie 
fendue & un peu eu delà, eûr la 
s'alonge. todjours, à 1d, chaleur, 
‘Vous pouveé” ehuite inte 
ge es . l'eau bouillante, 


en fie tant, de à? Hu 
an éoutenu” Ve 1ais- 
ne ‘toimlier dns la dhbuérolé. Pour. 
cela le nrieux ést dé poser l'oeuf sur 
uñe cutller et de le’ ainsi: 
doucement au fond delà. casserole, 
La fente ne s'élargit pas él #l:ne: 
coule aucune partie de L'oeuf qui re 
absolument disse et dutact. nl 4 
ee em rx He " 4: 


{ Plumes. défrioses ,, a] 


vi né 


Les jeunes filles qui dé 
dre part st anse à 


nom à là idee Ë 


FER 


PE 
bn Es: es. 


0, 


FX, rx, Ë] 


sé “Le d'un béton dé A où 5 pôaces, ayant soin de 
“2e : silo idéa l ‘… faire reposer ce fnur sur une base as$ez solide. 
t à rappeler La fees de du ä lo Le Puts vous continuerez ce mur à 6, 7 ou 8 pieds 
Notre grande culture ne nous au-dessus de la surface de la terre. V us aûrez 
Le quéret d'été a fait banqueroute: donc ainsi une, profondeur de 10 à 15 pieds. 
ut-des-animaux, et surtout la vache Le béton étant bien séché, enlevez vos plan- 
vec les animaux il faut des pâturages ches el remettez aulour de la partie supé- 
Le d'odeur, ce sont les meilleürs, pour nc de votre ses fre de ste ere 
: ous pourriez bien uliliser votre silo sans 

". 2e drapeau ‘faïre un fond en béton: mais, disent quelques- 
; puisqu'il ne en dondto mas UE la terre est toute imbibee du jus de l'en- 
fé où d'une tonne et _ silage . . .‘ Et quelle boue! Vous pourriez bien 
acré, L'uboine coupée verte, # faut bien en vous servir de quelques planches pour faire un 
1] re ipbis détruire la folle pra e. Mais.ce P25%99° convenable, mais il est préférable de 


g. : Côûle frès Éhér; nos terres nettoyées faire un [ond en héton bien uni. Voici la ma- 
{ “Päiéront, bequeaup plus en grain. Les pire de le Es ; 1. : 
da luzerne; quels beaux revenus on En »#3: H vaut: mieux le faire indépendamnient 
d nné he-d#vrait s'en passer puisqu'en des murs. Poiir cela vous n'avez qu'à mettre 
; É-notre terrain ils nourrissent nos "€ planche d'un pouce tout autour de votre 


silo. Placez votre béton et vous aurez un pavé 


"Mais il faut en plus l'ensilage. Pour 
; aut le silo idéal, et je le décris. 
: Creusez la terre à une profondeur de cinq 
ste pieds, largeur de douge à quinze pieds, et 
a loger selon le besôil” Ce sera une belle 
osse que vous mellrez en ligne avec l'allée 
;VOus pous servez pour soigner vos bêtes. 
Je uotre porte d'élable laissez une distance 
Le suffisante. pour faire un passage de l'étable au 
silo dveé ‘une pente douce jusqu'à la profon- 
dédr'an uto. La pôrte cintrée dans votre silo 
ré doré éloignée dé 15 à 20 pieds de l'étable. 
Cette fosse ainsi creusée, vous pourriez vous 
mais ce ne serait pas le silo idéal. 
vo là perfection, recouvrez les côtés 


subir les murs. I est nécessaire que votre 
pavé ns soil pas horizontal. Pour laisser le 
jus se retirer, failés votre pavé! à une égale 
hauteur près d'un des grands côtés et les deux 
extrémités, et de ces points donnez à vatrr 
béton une déclivité vers le centre du second 
grand côté. Laissez là une ouverture par où 
passera le trep plein d'humidité. | 

Si vous crajgnez que votre terre n'imbibe 
pas foule celte eau, creuse: un petit puits dans 
les environs et vous pourrez retirer l'excédent 
du jus de votre ensilage. 


— 


N.-C. JUTRAS, ptre. 


vices à l'agriculture, les savants de 
l'institut Pasteur poursuivent inlassa- 
blement leurs recherches dans le do- 
maine agricole. 

On sait quelles pertes considérables 
entraîne la maladie du ‘moisi, qui 

ue aunée atteint tant de céréales 
et de fourrages engrangés. ' 

‘Après avoir isolé le champignon mi- 
eroftopique qui détermine cette moi- 
sissure spéciale, M. Brocq-Rousseu a 
recherché, dans une série d'expérien- 
ces faites à l'Institut Pasteur, le moyen 
de le détruire. 

J1 a constaté que les cultures de ce 

champignon, le “streptothrix Dasson- 
villei”, étaient détruites par la cha- 
leur, ’ 
Le germe de la maladie disparaît 
radicalement dès que grains ou four- 
rages atteints de moisissure ont été 
brassés dans un courant d’air dont la 
température peut varier de 60 à 56 de- 
grés. 

Cette température ne moditie èn rien 
Ja valeur alimentaire des fourrages et 
des grains. 
ou Ex age mettre au point un ou des 


st past vrenr sort a De ur sté- 


compensé le rétard du printemps; le 
Mé d'automne commence déjà à épler 
et l'on a l'assurance d'une récolte de 
bonne moyenne. En Colombie britan- 
mea les récoltes, les vergers et les 
és sont en bonne condition. 
Dans là provides de Québec les se- 
mällles ont été terminées et quoique 
les céréales soient en retard elles ont 
bonne apparence.  Lherbe croît rapt- 
dement et jes perspectives sont bon- 
nes pour la récolte du foin. On rap- 
porte que les pâturages sont partout 
en excehente condition. 2 dti 


NOUVELLES 
AGRICOLES 


PREPARATIONS POUR LE TRANS- 
PORT DE LA PROCHAINE 
RECOLTE 

Montréal — Le Chemin de fer Na- 
tional dù Cadada a pratiquement ter- 
mfiné tous les prépratifs pour le trans-' 
port de la grosse récolte, attendue de 


S'RPÉET AT 
plète de, la situation, onlpris.des me- 
sures importantes et prévu tous les lrilisalion par et moyens de fortune. 
détails. Dès qu'un outillage existefa, nombre 

Depuis le iioïs de mai, le Canadien | d'agriculteurs, dont les récoltes sont 
National a envoyé dans l'Ouest tous , fréquemment atteintes, auront intérêt 
les wagons disponibles. les a assem-} à utiliser cette méthode à titre’ pré 


AT a 6: sy | chargement. | ventif. \ 


fe l'unifonmité de la pluie 
} récemment, Vaspect des ré- 
“tietiieur dans des provin- 
dit-on dans le rapport 
‘f'exécutif ferroviaire natio- 
‘6es continuent du- 
hité la taison d'été la récolte s6- 
‘dé bonne heure. Résumant 
Müitions de chaque province le 
tres ce qui isuit: 


où l'on es- En. Sas 
me que tommencera le premier mou- 
vement du grain, le Canadien National : 
aura dans l'Ouest suffisamment de wa- | }1y a quelques mois, un certdia nom- 
:{ fons pour recevoir l'immense récolte | bre de personnes habitant Cagliari 
PE avaient été victimer.d'un début d'em- 

paisonnement qui apparut assez mys- 
térieux au médecin appelé à les soi- 
&rer. Après une enquête serrée, il 
fut reconnu, sans doute possible, qu'il 
fallait incriminer le lait de chèvre que 
 avalent bu, et Qui con- 


M. : 


‘DU LAIT DE CHEVRE 


—— +— 


LA -GRELE FAIT DES DOMMAGES 
| LA SASKATCHEWAN 


toujours les mêmes, qui seraient morts 
indépendant es dérangements que + longtemps si on ne prenait la 


M ÈE 


UN CAS D'EMPOISONNEMENT PAR 


et hbsorbént une certaine quantité de 
ces plantes, qui ne leur sont d'ailleurs 


sucunement nuisibles. Seulement, les et pro- 
principes toxiques des euphorbés se re-| pre. En venté tous les 
trouvent. dans le lait, et quand ils sont| pharmaciens, “épiciers et 
suffisamment abondants, peuvent üc. > 
casionnier à l'homme qui se nourrit du marchands généraux. 
lait des accidents sérieux. —— : Te 
Le phénomène n'est pas unique, et | Agneaux ordinaires . -56.00—$9.00 
ôn. sait parfaitement qùe l'ingestion | Moutons bons ..... - $5.00—$7.00 
d'escargots qui ont mangé des feuilles | -Porcs— | 
de vigne sulfatées, où de moules qui | D'après la classification du gouverne- 
ofit éte collées contre le boruage de | ment fédéral—  \ 
cuivre des navires peut entrainer La } Bacon de choix .. .$9.18!, 
mort de ceux qui s'en nourrissent. Porc épais .. $s.35 
—————— Lourds ...... $7.35 
A PROPOS DE LA TRANSPLANTA: |Très Jourds ................... 56.36 
TION DES ARBRES Porc d'étal .-$8.35 
Certains observateurs conseillent de | Légers ...........:............. $s.2m 
tenir compte de l'orientation des ar-|inférieurs ....... .$4.35— 96.35 
bres quand il s'agit de les transplan- | Truies No 1 ,....... TETE $6.35 
ter. Voici une nouvelle recette pour | Truies No 2 .....,..,........:.. $5.35 
bien réussir cette opération; elle est | Vérrats ............ $3.00 


donnée par ja “Nature” (3 mars), dia 
suke d'éxpériences réussies par un sa- 
vant hindou. 
11 suffit, paraît-il, d'arroser les arbres 
l'avec de l'eau chloroformée avant de 
les déplacer. Au jardin zoologique de 
Calcutta, le professeur déplante et dé- 
place de temps à autre deux sujets, 


PRODUITS 

Note—Comme le Winnipeg Produce 
Exchange a cessé de fonctionner, nous 
donnerons les prix du beurre et Les 
oeufs tels que fouriis par les courtiers 
{brokers). (Ces prix seront toujours 
approximatifs, car cé marché est sujet 
à de très rapides fluctuations. 


——————————————  —  — —————…———  ——— 


Pommes de terre— 


Beurre— 
Crémérie F.0.B. Winnipeg, approxima- 
précaution de les anesthésier avant Sa. à : 

: Rss sors res ..$ 29", à $ .30 
leur déplacement. : 
Oeufs— , 

, ‘ Absolument frais poudus. Prix du LA 

LE MARCHE MR nie de donnees ORIETE 


TT Lot de 10 minots. Le min..$ .50 à $ .60 
9 JUILLET 1923 Farine— 

Bouvillons— Lake of the Woods— s 
ce EE EEE 97-26 à 47.76! Ke de 98 livres .............. 83.62"; 
BONS 55.444 c0sccess $6.00 à $7.00 S sacs dé 48 divrés 83.67! 
Moyens .::::::5.:.411404 $5.00 à $5.60 4 site de 24. ligrés -:.2- $3.77!, 
Ordinaires .........,.... $4.00 à $4.75 Western Canada “Purity"— 

Bouvillons engraissés— Sac de 98 livres .............. $3.62?, 
Dechoix ................ $5.00 à 35.25 2 sacs de 49 livres ........... $3.67!, 
HOGS'-:.:554500-.crsive $3.75 à $4.76 4 sacs de 24 livres ........... 83.71! 

Bouvillons à :engralsser — Ogilvie “Royal Household'— 

Dé choix ........ s....84.25—$%4.75 | Sac de 98 livres .............. $3.62' 
Bons .....,....:...#05..u $3.00—$4.00 | 2 sacs de 49 livres ........... 82.67" 

Boeufs— 4 sics de 24 livres ........... 93.77% 

BoBS:::::52 seuil $3.60—#$4.00 | Maple Leaf Flour Mills— 
Moyens ....-.:....:5:... #2 sq Sac de 98 Nvres ......:....... $3.62 1 
Ordinaires US Len 2 sacs de 49 livres ........... $3.67?; 
Taureaux— i 4 sacs de 24 livres ........... $3.77% 
ÎDe choix .........."!:7..#2.60—$300 | Alimentation— 
Ordinaires .. 8, M8 L$1.762-#2:28 | Sdn. La,tonne ......... Joss L.. 823.09 

Taures de bouchérié- a. Ja lobne:.:::.::::.:::: $25.00 
De choix ..... Se ts ...#.86.76 à $7.25 Gruau— 

Assez bonnes ......! Mons $5.00—$6.50 | Le sac dé 80 livres ..... ions $2.85 

Taures à hé ani Foin— | 
De choix .; Pour foin sur voie. Bonne condition. 
Bonnes .................. Prix de deux maisons de Winnipeg. 

Veaux— Mil, No LL: serious: $20.00 
De choix MIL NO 2 cernes 
Ordinaires “Red Top” No 1............... 

DONS ..::::.: éco sosasesne “Red Top” No 2 .............. $15.00 

Vaches de boucherie— Terre haute No 1 ............. $14.00 
De chofx ............,... $4.60—%5.00 | rerre haute No 2 ............. $12.00 
Bonnes .................. $3.25—$41.25 
Ordinaires ............... $2.76—$3.00 
Pour conserves ........... $100—$225| Les cors paraissent sans | 

Moutons et agneaux— - ‘laisser de cicatrice quand ils 
Moutons ordiriaires ...... $5.00—%4.00 | sont traités avec #Holloway'’s 
Agneaux bons ........ \ #10.00—$12.00 ; Corn Remover”. ; 


Cours du grain fourni | ES 
ÎLe Comptoir Agricole Ltée 
pour la semaine finissant le 9 juillet 1923 
A FORT WILLUM L-U-PORT ARTHUR 


mg 


[COLLEGE MATHIEU 
DE GRAVELBOURG 


: Le groupe français dé l'Ouest occu 
pe une situat:on toute spéciale 64 pro{ 
videntielle aux gvant-pogtes de la racp 
dans ce pays. Ses luttes, ses sucès 
et ses échecs sont ceux du Canada fran 
cais tout entier. En vertu de l'esprit 
de solidarité qui doit animer les wem- 
bres épars d'une même famille. 
compatriotes se doivent À eux-mêmes 
et à leur natiagnalité de maintenir et 
de faire progresser les oeuvres natio 
nales, essenfjellés à leur survivance 
et à feur expansion ethnique dans ces 
immenses plaines de l'Ouest canadien 

Or. parmi toutes les oeuvres de sa 
but national et de préservation reli- 
gieuse, essentielles à la conservation 
de notre langue et de notre foi, il faut 
mertionner particulièrement le Collè- 
ge Mathieu, — le collège français de 
toute la Saskatchewan, établi à (ira. 
velbourg. Par ses perspectives de ma- 
gnifiques promesses et ses garantie: 
de brillant avenir, le Cobège Mathieu 
de Graveïbourg assurera le progrès de 
la culture classique et française, uné 
haute éducæ@on catholique et- natlo- 
nale, dans cette province. Le Collège 
Mathieu assurera parmi nous, de con 
cert avec nos 'orgamsations paroissia- 
les et nes oeuvres de bonne presse, la 
conservation du parler ancestral, du 
verbe des de la beïle langue 
française, qui fut la langue des décou 
vreuts, des Ccolonisateurs et des pre 
miers missionnaires de ces régions, 
de cette belle et noble langue mater- 
nelle, qui a répandu, de l'Atlantique 
au Pacifique, les bienfaits de la civi- 
lisation et du christianisme. 

Nos évêques et notre dévoué clergé 
en général ont manifesté une bien- 
velllance et une sympathie toute pa 
ternelle pour ce coMège, qui fera de 
notre jeunesse une (lite distinguée, 
instruite, disciplinée et active, et fera 


nos 


aleux, 


me monte, À mmnomnan 


ti 


de nos Franco-Canadiens des honrmes 


vraiment supérieurs. 

8. G. Mgr Mathieu, archevèque de 
Régina, daignait: écrire, ÿl y a quel- 
ques mois, au sujet de la mission de 


]°e collège, objet de sa constante sol- 


licitude: “Le but de ce collège, c'est 
de sauvegarder notre belle langue, de 
promouvoir le bien de notre chère 
Eglise, c'est de donner aux enfants 
de nos compatriotes une éducation qui 
fera d'eux non seulement des hommes 
ânstrulits, mais encore des hommes ver- 
tueux, une éducation qui les armera 
‘pour la jutte, tes rendra vraiment épris 
de leur liberté, fièrement jaloux de 
leurs droits et en état de les défendre, 
une éducation qui leur permettra de 
faire aimer «et respecter-la race fran- 
datse et da religion catholique.” 
Pour le développement et l'accrols- 
sement de cette oeuvre mprimordiaie 


Rétérence: La Banque Union 


Crème | 


\ 


ASHEBN.. ue 
DAUPHIN pr “ 


The PRAIRIE SPECIAL 
Vous apprécierez cette salopette — ün 
vêtement confortable qui est à l'épreuve 
des intempéries et dure plus longtemps 
nue les aubres 
salopettes. 


W'inni pe. Man. 10 juillet 1923 


de survivance française et de progrès 
national, nous faisons aujourd'hui ap- 
pel à nes 42,000 compatriotes de toute 
la Saskat:hewan, — prètres et laïques, 
d'orienter la jeunesse stdieuse et ex 
explaire vers le Cohfège Manh! 
bli à Gravelbourg. 
vombre des collégiens, de collaborer 
opportunément au.recrutement d élè 
ves pour celte institution d'enseigne 
men secondaire et supérieure 
à l'effective sympathie de la popula 
tion francaise de todte la Sa:Katche 
waän et aux suprèmes béédictions de 
nos pasteurs, ce € sera en effet, 
selon le mot si obligeant et 
fortant de S QG Mgr J:-H 

me, évêque de PrinceAlbert 


eu, éta 
d'a-croltre Île 


Grâce 


Hlège 
Ai récCon- 
F'rud'hrom 
et Saska 
toon, ce célege sera en effet un 
tre de haute culture 


cen 
intellectuelle et 
ac ientifique. un foyer intense de rayon 
nement chrétien, d'orthodoxie 
lique, de fierté dationale, 
se inexpugnable de notre 
française et de 
" d'ompatriotes de la 


catho 
une forteres 
memtalité 
notre sainte religion 

Saskatchewan 
“mot d'ordre” 


“Envoyons chaque 


que votre 
vant: 
contingent toujours croissant d'élèves 
au Cobège Mathieu de Gravelbourg 
orientons chaque année l'élite de notre 
jeunesse studieuse et 
l'inique collège 
Chewan” 
mm momies 


La marche est-elle favorable 
à la digestion? 


Pour mieux digérer, doit-on se 


soit doréna 
année un 


vertueuse vers 


français de la Saskut 


pro 
mener après les ropas? 
L'opimon généralement accréditéo 
est nettement affirmative sur <e point 
en sortant de table, il faut prendre de 
l'exercice, se dégourdir les jambes 

Or, cette opinion consacre une gros 
sière erreur, ni plus ni moins 

H est, en effet, démontré aujourd'hui 
d'une façon irréfutable, 


riences rigoureusement 


par des expe 
scientifiques, 
que l'exercice qui sait les repas, 
seulement he 
de l'estomac, 
contraire. ; 

Et cette notion du repas nécessaire 
à la fin du repas, du repos salutaire, 
à la digestion stomacale, paraît accep- 
tée du public avec quelque réticence, 
tant est fortement ancrée chez Jui da 
notion du contraire. 

11 est aussi difficile de fatre admet- 
tre une vérité que de déraciner un 
vréjugé. 

Ne sait-on pas d'ailleurs qu'on traite 
par le repos au lit, dans la position 
allongée, bon nombre d'affections de 
l'estomac, de dyspepsies nerveuses ou 
autres? : 

C'est donc une contre-vérité de-con- 
seller la marche après manger, de la 
conseiller sèrtout à quise p'aint déjà 
de l'estomac et souffre de digestions 
lentes et pénibles: le repos, la chaise 
lougue, voilà ce qu'h bang à recotman- 
der. 


non 
favorise pas le travail 
mais qu'il l'entrave au 


Votre marchand peut 
* les aroir pour vous. 


Envoyes-les let V | ill 
Pour les plus hauts =rix. 

Inspection du gouvernement oO al ! es 
Prompt palement 

Et retour garanti den bocaux. 


Vieille firme responsable 
LI * ’ 


«Oeufs 
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e qu'ont [ait 
lules 


r lui les Pi- 
ce Dodd 


Elles l'ont soulagé du rhuma- 
‘tisme et dr la névralgie aprés 
qu'il.en a tu souffert pendant 

dix ans.. : 

, South Junction, Man., 9 juil- 
let (Spécial) — “Je fus pris de 

rhumatisme et de"névralgie ‘it 
y a 10 où 12 ans. ‘Au bout de 
5 ans je devins ‘sérieusement 
malade e{ dus abandonner mon 
travail. Je suivis pendant quel- 
que temps ann traitement spé- 

cial, avec peu où pas de prolit.. 
le ‘pris différentes / sortes de. 
médecines, soit internes, soit 
exfernes. Je cormmençai à 
prendre les pilules pour les rb- 
gnons Dodd et les trouvai ex- 
cellentes. Leur emploi m'a pro- 
curé beaucoup  d'encourage- 
ment et de soulagement, Les 
pilules Dodd sont un remède 
merveilleux dans ce cas. Je les 
recommande à mes nombreux 
amis et voisins.” ‘Cetle décla- 
ration est faite ea Rév. Se- 
vert Olsen ien connu et 
hautement respecté dans l’en- 
droit. 

Les pilules pour les rognons 
Dodd soulageront les douleurs 
des rognons sous n'importe 
quelle forme. 


: EN PROVINCE 


DUNREA 


» 


Le 10 juin, après la grand'mesée, il 
y eut un rendez-vous général à la salle 
paroissiale où, comme c'était annon- 
té, notre harmonlium allait étre tiré 
au sort. La cérémonie ne fut pas 
longue. Le dernier billet vendu, on 
procéda à un mélange scrupuleux. 
Quand tous les bhiets furent mêlés à 
la satisfaction du public, la petite Ma- 
rie Carney s'avanca et sortit le nu- 
méro gagnam. La chance voulut que 
l'honneur de posséder l'harmonium re- 
vint à M. G. Touriac, de Dunrea, qui 
avait acheté le numéro 161. 
Maintenant que tout er ni, nous 
disons un merci cordial À tous ceux 
qui omt bien voulu encourager notre 
rafle. Tous n'ont pas pu gagner l'har- 
“’monium, — c'étaif prévu dans le pro- 
gramme, < mais tous ont fu. uné au- 


avec 
tion. 


. Nous remercions aussi toutes les de- 
Moiseljes de la paroi: qui se sont 
ténéreusement imposées la tâche de 
Ypndre des billets 

Bien que M J) Towriar ne #04 gx 


4 
du tout musicien et que sa demeure 


| 
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Moteur pour machine à battre 


Le Gray actionnera une machine 
la méme force régulière que 

Quand le temps est si die EE ne pouvez per- 
dre des heures à réparer votre moteur. 


n'ak pas pon plus l'air d'un château 
N s'estime très heureux d'être le pro- 
priétaire de l'harmonium #'il me peu 
s'asseoir au clavier pour jruer ds 
aire joyeux, fl se propose du moins 
d en tirer, profit et de l'oflrir en vente. 
A sa place, qui n'en ferait pas autant? 


Dernièrement, nous avons eu une 
velle surprise à l'école de l'ile des 
Chênes, 11 n'y à que notrs bou Mon- 
sieur le Curé pour trouver des récon- 
penses nouveau genre coomne encou- 
régoment dans nos études. Aussi est- 
NH très populaire parmi notre pent@éco- 
iière Une séance de KHado, c'est tout 
à fait moderne. 

A l'ouverture de la classe, notre dé 
voué Père arrive pour faire un petit 
examen. M sait nous encourager en 
nous promettant une séance de radio, 
Fit est satisfait de nos progrès depuis 


sa dermMère visite. 
En avant, les éléves'.. Gare aux || 
erreurs! (est une émulation géné- 


rale dans les deux claïses. 
tout prix l'entendre, ce radio. C'est 
d'abord la grammatre, cette revèche, 
qui est prise d'assaut. Au tableau 
nor: nuage de patdre de craie, les 
problèmer, ces fameux problèmes, sont 
finalement vaincus. Midi sonne, àl 
sonne aussi notre victoire... Monsieur 
le Curé s'est montré fiautement satis 
fait de nos progrès dans l'étude, de 
notre tenue. mais passons, pour ne 
pas blesser notre humilité... 

La séance de radio est alors fixée à 
mfdi et demi. Personne n'arrive en 
retard. Les petits garçons se font un 
plaisir d'aider à poser les fils, même 
le drapeau anglais, au haut de sa per- 
che, prête son concours. 

Ces bons messieurs de Winnipeg 
ous font entendre tour à tour: chants, 
musique, annonces, etc. Quelle agréa- 
ble récréation! 

Grand merci à Monsieur Je Curé qui, 
malgré ses multiples occupations, s'in- 
téresse tant aux écoles de sa paroisse: 
nous, les plus petits de son troupeau, 
sommes ses privilégiés. ” 

RAPHAEL. 


LA BROQUERIE 


M. Chassé let sa fa:nills, autrefois 
de Marïapolis, vient d'acheter la fer- 


à battre de 28 pouces 
$ le travail de trac- 


Le “Gray” de M. 


| PA Moreau, à Plata, Bask., lui a coûté moins de cinq plastres 
&- de réparation en deux ans et c'est la même chose pour 
tous ceux qui l'emplaient. 
} L'outiltage de votre ferme n'est pas complet sans un trac- s 
teur “Gray”. Aucun travail n'est trop dur pour lui. En 
‘ plus du (ravail de traction, il coupera votre ensilage, con- 
. cassera voire grain et actionnera votre scie. 
ne 1æ nouveau Gray ‘Canadian Special'—22-40 est destiné 
aux &rdë travaux. 11 tiréra une machine à battre de 30 
Le peuces avec son matériel complet, | 
# Voyes-le fonctionner à n'importe laquelle des grandes ex- 
positions de l'Ouest ou demandez des informations com- 
i plètes à 
F GRAY TRACTOR CO. OF CANADA, Ltd. 
Dépt E, 298, avenue Ross, Winnipeg, Man. 
» 4 
î 
2 
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J'ai pri is des Pilules Moro après avoir|J' 


rie K Patron d’autres remèdes sans gr ma 


m'aperçois que UADEE 


Pa recours aux 


les évi-| Est, Montréal. 


Où veut à |- 


MM Bourgela et Robillard les pins se ce Remède. 
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A MOINS QUE x vous ne voyiez le nom “Bayer” sur 
les pastilles, Qui vous n’obtenez pas du tout l’Aspirin. 


N'acceptez que des paquets complets de ‘‘Pastilles 
Ils contiennent des ordon- 
aances qui sont le ffuit de 22 annés d’expérience 
de médecins et qui les recommandent pour: 
Maux de tête Rhumatisme 

Neuralgie 
Lumbago 


"Févs tai rRARMaCIENs 


d’Aspirin de Bayer”. 


Rhumes 
Mal de dent . 
Mal d'oreille 


pes ODES DE RA 


BOITES COMM 
Par ee pe Fa Be 
esse E Bayer 


ne A res tre 
r 
ctnoral & Lo ompagn 


si à _. 2Monontionciéester de 
t A manu 
Ce je contre toute imitation, ra bre Pit = que les 
mpagris Bayer son 
e: Croix Bayer.” 


: Névrose 
Douleurs 
| aAuss 
es 4e 
r mettre. le 


les tablettes 
du eceau 


salleycasia et pou 
toutes marquées 


me de M. Marcien Martel, au prix de 
$1,200. M. Chassé a ‘üssi fait l'acqu 
skHion d'un troupéau de 16 bonnes va- 
ches à lait. C'est vous dire qu'il dé- 
sire se livrer sérieusement à l'indus- 
trie laitière. 

Bienvenue et succès à nos nouveaux 
colons. Espérons que d'autres sui- 
vront bientôt. 


\ 


A Touer ou à vendre: une belle demi- 
section de terre à cuMure mixte, dont 
le rendement en foin de très bonne 
qualité est de 10 à ‘12 chars annuelle- 
ment. Un ruisseau traverse la pro- 
priété. La ferme est clôturée et bâ- 
tie. Pour plus amples renseignements, 
veuitlez vous adresser à 

Amédée CLEROUX, 
La Broquerie, Man. 


a mien Sn A 


240 — 
OAK LAKE 


M. Amédée Vachon, ce bon patriote 
chrétien, a bien voulu nous faire goû- 
ter des agapes fraternellès et natio- 
pales le 24 juin dernier, jour de notre 
fête nationale, la Saint-Jean-Baptiste. 
Ïl a su organiser et rallier les nôtres, 
un peu épars, du Lac dés Chênes, com- 
me une famille, dans notre district, 


afin de commémorer le passé et rap- 


peler le souvenir aux jeunes des dou- 
ces jouissances de nos ancêtres,. le 
jour de la Saint-Jean-Baptiste. ÆE 

cette circonstance, il a eu le souvenir 
délicat de son ami M. l'abbé J.-K. De- 
rome, notre ancien curé, aujourd'hui 
au Portage la Prairie. A a réception 
de cette aimable invitation qui a fait 
plaisir à tous les Canadiens français, 
aussi bien qu'aux autres nationalités. 
M. l'abbé Derome a vite répondu à 
cet appet patriotique, et ayant changé 


dé chätre avec M. le -üré Steben, nous 
avons eu le plaisir de se au mi- 
heu de nm Ki me Li mes 
bles & noré c e put : le d6 


courtoisie. : 

Donc, nous voilà sur le lieu du théà- 
tre, au Lac des Chênes, sur le terrain 
gracieusement offert par M.:Anderson. 
Après un repas champôtre, à l'ombre 
des chènes, ce bel emblème de force, 
préparé par les dames d° la paroisse 
et présidé par Mme Vachon, dont le 
savoirfaire n'est plus à publier, 4l y 
eut courses pour enfants, pour jeunes 


“ve 


Les Hommes Faibles re Forts s'ils prennent les 


: PILULES MOR! 


pe 2 


aurai encore recours Es TUE RE 


uent de nouveau. — M. 


1334, re. Desvaliqey 


gens, chansons patriotiques, musique, 
histoires et légendes par les anciens, 
tels que les Leblanc, les Carpentier, 
les Masson, les Vachôn, eic., etc. Car 
il ne faut pas oublier que la belle pe 
tite paroisse de Saint-Athanaëse du Lac 
des Chênes contient des noms hieto- 
riques. M. l'abbé Derome, dans son 
histoire de notre paroisse, encore iné- 
dite, nous parle du mariage d'un M. 
Fecteau, du temps du premier évêque 
de Québec, Mgr Laval, où l'on trouve 
un M. Vachon agissant Comme notaire. 

Avant de se quitter, Monsieur le 
Curé fut invité par -Monsieur le Pré- 
sident à adresser la parole. 
toujour£, ii sut intéresser l'auditoire. 
H nous fit l'histoire de, "saint ‘Jean- 
Baptiste, donné comme patron à tous 
les Canadiens français en que!que lieu 
qu'ils se trouvent, par un Bref de S. 
S. Pie X, à la demande de Son. Em. 


À Coran PES. archevèque-de Qué sux de autes 


Puis entra dans le vif du pa. 
aies en donnant des conseils pra- 
tiques aux jeunes gens. 11 les encou- 
ragea et les supplia mêmè de réster 
chez eux avec leurs paygnts et de tra- 
vailler ensemble dans la paix et l'har- 


monie €é 80! apros :6- Par les sueurs et |' 


souvent par le sang de nos ancêtres. 
Voilà le vrai patriotisme et le salut de 
notre vitalité fortifié par la religion 
et notre belle langue frañçaise, qui 
complète toute éducätiof classique par 
excellence. 

Après ce réconfortant 'entrètien, M. 
Vachon, président et orgamisaeur de 
cette fête intime, remerçia en, termes 
émus, — car H était fier deson suc- 


à 
| à 
: 


| de l'Orphelinat, a eu lieu la coltation 


Comme ‘ 


s——.-"Nahe 


FEU M. JOSEPH-GASTON LEGRAND 


L 1 
St- Boniface 
HOPITAL DE SAINT-BONIFACE 
Le +6 juin, à la salle de réception 


des diplômes à 19 gardes-malades par 
venues avec succès au terme de leurs 
trois années d'études à l'hôpital de 
| Saint-Boniface. 
La cérémonie fut présidée par 
Mgr l'Archevêque. Le docteur James 
, McKenty agissait comme président. 
Des allocutions et discours furent pro- 
noncés par ce dernier, par M. le maire 
R.-J. Swain, par M. l'abbé Ernest Bro- 
| deur et par Monseigneur. Un joli pro- 
gramme fusical fut exécuté. MM. R.- 
M. Cawley et M.-A. MoRadyen se:firent 
entendre en de jôlis aWänts voraux et 
eurent :es honneurs d4,.mggpel. 
De superbes gerbes de fleurs dotent 
présentées à chaque graduée après la 
collation des médailles et des diplo- 
mes. 
RETOUR DE MONTREAL 
Nous saluons avec plaisir le retour ! 
au’ milieu de nous de M. l'abbé Sylvio 
Caron, qui nous arrive de Montréal où 
il était allé passer quelques semaines 
dans sa famille. M. l'abbé Caron est 


8. G. 


Le ministère des Travaux: publics re- 


vendredi 27 juillet 1924, des soumissions 
pour la construction de tunnels en hé- 
ton, aux casernes fe. Fort. Osborne, 
Winnipeg, Manñ.; lesquelles soumissions 
devront être cachetées, adressées. au 
soussignié, et 
me ‘les 
pour ton-pour 
tu À “Winnipeg. Man.” : 
. On peut consu er les. 
et se procurer des form 
pu u“ux pupeaux de l'Architecte en 

Chef, du mifistèré’ dés Travaux publis, 

Ottawa, et de l'architecte résident, mi- 
nistère des Travaux publics, édifice ,de 
la douane, Winnipeg; Man. 
On ne’ tiendra compte que des sou- 
missions faites sur les formulés four- 
files par le minars conformément aux 
conditions mentionnées däns lesdites 
formules. 

Un chèque gal à 19 p.c. du montant 
-de Hà soumission, fait à l'ordre du mi- 
nistre des Travaux AR A le ot accepté 
Dar Une hanque A charte, devrn accom- 
pagne haque soumission. On accep- 
tera aussi comme garantie des bons des 


es de soumis 


bons d'enrprunt et des chèaues, #i c'est 
nécessaire, pour compléter le montant. 
J'ar ordre, 
‘I.-C. DÉSROCHERS, 
' Secrétaire, 
Ministère des Travaux publiés, : 
Ottuwa, le 4 juillet 1923. 


+ À urait donné $1 00 ) pour : 


29 Lib 


cevra jusqu'à midi (heure nyvnnete), le 


rter sur l'enveloppe, en- 
ots: ‘“‘Soum A À 


jäns ot devis 


emprunts de guerre du Dominion ou des 


\ 


cès si bien mérité, —-les. enfants, les | 
jeunes gens et les vieillards, et de- 
manda à l'assistance de présenter ‘un 
vote de remerolefents-à notre ancien 
curé, M:. Derome, patriote lui aussi, 
par trois hourrahs. Tous répondirent 
chaleureusement à l'appel de Monsieur 
le Président. Après: quoi on se. sépara 
avec espoir de se réunit én:1924et en 
baibutiant ‘gaiement l'iymnedalionai, 
“O Canada”. 

Nos félicitations bien cordiales. aux 
bons amis d'Oak Lake, et isonsleur: 
Au révoir. 

/{ TEMOIMN -OCULAIRE, 


SOMERSET 


| Notre équipe de balle 20 eamp. a 
remporté je premier pfix de cent pias- 


lanceurs: : 


"U 


y ft 


La 


+ E 


Concours“B: 


une nuit de sommeil 


— —— 


“Avant d'avoir le: j'ai) vais  Ltaire re ins 
lit séuvent que je donnerais | “Mais c ets 
$#100 pour avoir uné honne nuii |me mettre à Au 
ie sommeil; 


Fue 
| in na 
mais maintenant |car je jouiscde su noufritu 
je dors c un enFaut toutes | comme un értant. des bonbo 
Jes nuits jé mie trouve: si bie:f 
qu'il me Semblé que je ne sui; 
D'us la mêine personne. dit 
Mme Annie Stillson, personne 
hautement éstimée, demeurant 
263, ruc Simcoe, London, Ont. 
“J'ai souffert pendant -Ie$ ar. 
héés de nervosité. et de maus 
d'estomac.  L'appétit m'avaii 
complètement abandonné ct « 
que je mangeais me faisait tel 
lement mal que c ‘était un mar 
tyre pour moi de me mèttre à 
table. 


ét-ridém de ce. que jesmnahyge 
me fait, soutbrir.- Mes: ne 
sont. parfaitefhait :'chlmes 
mon sommeil , me. Fépuse. 
sorte que.jc mme me,sens me 2 
touté*lx journée. _‘Fen 
passson égak. 5880" 4 
Tanlac eston vente chez totis 
les pharmäeiren&  N'äccept 
pas de substitut. 
millions de: Ness ve 


han 


L 


DURDENSEFSENTUTS ARS PERS 


| 


Plus de 


A 
if N du 


Les Pilules Végétales T'antié ge 
sont le cb + re reméède de lu mc" *: 
ture pour la constipation: ! Fyfiet # 
vente partout. 


Mes nerfs étaient si fa 


tigués que je pouvais à peine 
dormir et j'étais le plus sou- 
vent si cxténuée que je ne pou- 


* 


ET OL) 
1% N 


[s 


tout à fait remis maintenant et pour- 


trouvait avec son ré eti deux Vs: 
ra se Mvrer de nouveau au ministère. | nrè£ du pont de Norwood. ms 
PRE du malheureux a été affreuseme pr sv 
FEU M. J.M.-B. DESOURDIS tilé et rendu méconnaissable ‘s à 
‘| Nous apprenons la mort de M. Jean. | brûlures. nd 
Marie-Berchmans Désourdis, survenue x 24, »ii 
à Ha)lf-Way,.-Michigan. Ses deux soeurs, CAERUOT 
Mmes Philias Trudeau et Lucien Tru- : Sas tto 
deau, étaieñt à sou chevet. Le défunt . En villégiature «A dnhar 
6 Car LR ES À 
avait vécu à . jusqu'à il M ri Dr Laurendeau et Mioa. lt ni 
y a quatre ans. avait êté longtemps | ,,ndeau nous quittaient aujot KT 
huissier à la cathédrale. Les funérail- pour aller passer quelquet PAL pe 
les eurent lieu à Saint-Boniface le 26 leur tle à Kenota, ‘Ont’, où lé dé rt 
juin. Lui Sürvivent: sa veuve, son|, plusieurs maisons d'été. 4 dj hou 
vieux père, deux frères et deux soeurs. |! :  :: Ve: :» 
2-22 — UFR 434: niques ir 
STE-ANNE DES CHENES: a? 
Victime. d’une explosion de! ET 
_gazoline A 
M Grand pique-nique Ne Sainte Anne ‘he ob 


Chênes, samedi, le #1 juiltét, du D sû 
des oeuvres pardissiales. Amusoudaïséisi\\sse 
variés. Rafraichiasementt, dit 
vis sur le PRE get om Por 
Sainte-Anre et du : Yoliinage: We A9 

ront cordialement bienvenus, ‘ és tte 


da 
'* Re 


Un jeunes garçon de Nérwoud. Ar- 
| noïd Hall, ‘ask. de 15 ans, a ét6 victi- 
| me-d'un terrible accident, lundi soir. 
| Une’ explosion de gazoline s'est pro- 
duite sur: je canot automobile où il se 


perse ‘vos lettres d snarde RAR ja N. fawit Grain co’, L 
ct dssurté-vous les services de nos experts. invistez pour avoir. vas. î 
‘chars déchargés: à l'élévateur términal Bawif, à Port Arthur et’ Férté 
William, l'élévatéur le plus moderne du pays. Chaque char est vendu , 
au mérite. Satisfaction garäôtie. ‘Écrivez pour demandèr tos: pri. 


Ah 
_ Henri D'Eschambaulf, : 


à ° ska 4 1 
Gérans.des. èntes à La commen # 


Ag Se 
THE N.BAWLF GRAIN co, LTD. . 


Tme étage, édifice Great West Life, rue Lombard} wihn 
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Wun 7 » 


rare rot ei 
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ÉECTERNÉ verres gore 017000 

GEL > SHOR LA VA 


['HADIBERTE | L Winnipeg: Man. 10 juillet 1925 


Combien de déllars 
‘pouvez - vous gagner 
en .cinq minutes 


T« 


Les cinq minutes em- 
ssl bloyées'à lire cette annon- 
ce vous vaudront de nombreux Sir 


Serez-vous parmi les cen- 
| n  taines de ceux qui seront 
| \ heureux d avoir lu cette annonce ! ? 


Lisez avec soin cette annonce avant de la mettre de côté. Il y a dans cette liste un grand nombre d'articles dont vous avez besoin et nous garantissons Si vontett que l’éco- 
nomie sur chaque article est si grande, si attrayante, si tentante, si irrésistible, si précieuse, pour les personnes économes, que longtemps avant la fin de la vente nous aurons 
certainement vendu tout ce que nous désirous écouler... et des centaines de personnes se ee compte combien il leur a été. utile d’avoir profité de cette vente d'écoulement. 


F7 LR EM ME 


DE LA MI-ETE- 


4 bb 
MT 


ECOULEMENT! ECOULEMENT! 


t | « 11 Î ? r 
d Û ECOULEMENTY! Chaussures ECOULEMENT! : À Sousvétements 
CE 28 S. [/ tt y Li ! , U 
| fi ato} es Bas de coton noîrs et bruns "€ Souhers ‘& Terall: pour a tm L-r44 4 | 
“À L “mécaniciens” Robes 8". à 10. Régulief: 25 à Souliers sommes Cuir chromo,se. D,  SOUS- ét caïeçons.… Grandeus; M 1Mperméables 
* 3 er : lle simple ou double, 8444. Régulier: 76 sous. 
Fi Robes en guingan pour q | Jde: i me L T4 s 
: pe jeunes filles. L'une des [MR 2 ‘005. Solde: la paire blancs garantis solides. Régulier: vêtements Solde  :. pour 
ter Salupettes de mécaniciens. plus grandes variétés, tou- 15c bé ji : . 48c 
i tes les couleurs, tous les Un lot de souliers blancs, $2 95 Combinaisons en balbri- garçons 
ds pue ne perse a à #2. 2. Ch pour dames, jeunes filles Lé a pt" EE ou  SOULIERS FINS 
16) Gran dei x . € Solde 98c apeaux et enfants. Semellés en Souliers ep canevas blanc 51.50 à $1.76. Solde er der re ph es Pardessus de garçons en 
> is lier: $200. Solide Chapeaux de paille pour cuir et en caoutchouc. Tou- pour dames. Oxfords et à 98 jou et gun metal. Polhtu- sasiiants: ” 11 d'où: feûté 
ii s} IMPERMEABLES enfants. Régulier: $1.00 à courroies. Talons moyens. C res: 5; à 10°. Régulier: 
2 #1.25. Solde tes les pointures dans: le Régulier: $3.00. , Solde ” “'goide plus “que 10: Régulier: 
F Imperméables de dame à $7.00. Solde 
Fra $1 25 en beau paramatta, foncés ' lot. Régulier jusqu'à #3. 50. 5 Caleçons en” baïbrigan : $56.00 à $6.00, Solde 
{ ' nt et clairs Régulier: $7.50 48c Solde $19 pour garçons. "Solde: la 95 1 A 
S 10 à $8.50. Solde paire , 
” pr 
f LILI Q 
* ÿ x Eh 


Pr JU i si 


LA : ROSES D'ETE POUR DAMBS—Jolies robes do SOUS VETEMENTS D'ETE POUR ENFANTS— rer gens ‘complets en À BEAUX 8AS DE s01E TR 
LT sortie en guingan. Rég. $2.50. Gilets et caleçons. Pointures: 22 à 32. tweed, modè jeunes gens et es conserva. mes, Régulier: 50 sous. Æpldé ,,..,.,; 25c 
DUR "à FT Sole ............::...... $1 .69 Régulier: 30 à 40 sous. Solde ......... 18c teurs, bruns et gris. Grandeurs: F14 95 
nn | sa nf da Leu À ES | CHAPEAUX DURS POUR HOMMES—Un lot de : 
+4 f ; | chapeaux durs pour hommes. Les Oerux cha- 
ETES SUPONS DE SPORT POUR DAMES— CAMISOLTS DE DAMES—Avec manchéë igonr. | BOCAUX A FRUITS ‘ peaux. Ruckier, Rage jusqu 50, te 
A pus k 
RL \'Réguber: 85:00: Solde .......:..1: . tes ou sans manches. Régulier : 45 sous. Marque ‘““Gem”iChopine. La douz....$ .90 COMPLETS EN BEAU Me vd jeunes | ‘L..-Suldé b 
** id LS éinisinninéon talons  Bollbie.. :. nme nement non coeuse 29c Pinte. La douzaine ............... $1.10 gens et, modèles d'os É . 
Solde 
" te 7 nrmoreudts S bnre Demi gallon. La douzaine ........ $1.50 quadrillés et rayék. Grpdee ? 361 4 ap 
POUu . eu 4. Régulier: 835. Solde ...... 
‘11 Rébes en beau guingan et barboteuses en satin, per oi ain seal —Chopine. a .. 4.4 F3. Me | re sous, Se . 
déurs: 286 ns. Réeoler: 8130 à 75 pQ— prie LA ANNONIR ns -. -. OR TS | sOULIERS A counRo! 
79c LOT No 1—Chapeaux de dames pour l'été étflo . La dousaine ......... ï COMPLETS DHOMMES--Noils et rs és » me ES POUR Hs der 
TS ST es DT œe ENV SL 089 08 dort. Régulior: jusqu'à #7.50. $2 45 PEL anges Branr 7 Modèles conservateurs et Jeunes gens | acajou, evreau et age PR À om q * 
Re teens users ct a “AR ce te ee re hdi FI 24 98 M ee 83.95 95 
Suere—10 lireg pour ...,..:.....,.,., #1.20 
SOULIERS VERNIS “MARY JANE 


Confiture “Home Brand”—Mélange de 
fraises et pommes. Bolte de 4 1iv...$ .50 


Thé “Blue Ribbon”—La livré ......,.. $ .59 


‘COMPLETS POUR GARCONS — Complets en 


weed cotonnad 
pe “si: ie PE #3.76. 52.49 4 


pour fillettes et enfants, Régulier: 52.25 98c 


ét jeunes âlles. ra ta 
à #28: Doivent-partir ss + à &2 : 1 de , à TRS 


1 joie L À TER di fe: + LS de. À OLOUSES DE 801€ POUR DAMES-—-Bioumes en 
ses 


; ONE PAR Sirop de blé d'Inde—Boîte de 5 livres..$ .39 LENNIS 

1 ra? 4 sole japonaise et en crêpe de Chine, couleurs dif Melasse à cuisson-—Boîte de 5 livres. ..$ 29. —— POUR JEUNES FILLES: 6 de 

pce " férentes. Grandeurs: 36 à 44. "Rés: ï ci BEAUX CHAPEAUX DE PAILLE-—Pour 69 : blancs, une courroie, on 
; PAR Mer: 18 nous: 7 Solde .....2..2 ru, v Savon de buarderie “Lennox'—6 bar- Mer + 2 er pra b 

1% A dl F pee dnlnne tite #2: *e Ca Dour Eee NET a sed de de he tu s 25 hommes. Régü 125, Solde”... € dec Cros 1x 1: 98c 
QE SOIE FINS POUR DA Savon “Fels Naptha—La barre ........$ .08 . SP PA A Bt 2 M À 


JUPONS LAVABLES—Blancs et 6crus. 
Régulier #2.60: ‘ Sülde ....:............ Enines Lethent--etter do 2. 2.btex à 25 
MMSE RU ‘À Raisin “Muscatel"-La EM 15 
IMPERMEABLES D'HOMMÉS—Imperméables en | Sanmon rosedranda 


Grandeur; 36 à 44. Solde, pr $6.45. 


MES-—-Blancs, 
Partie dé 1" à en lisie. : Poin- 
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nd ce 10 ps 1993 


AU P( 
EN AEROPLANE 


Amundsen renonce à son 


projet, qui est repris par 
un lieutenant français 


landes — On sde de Christiane 
au “Tumes” que l'amiral commandant 
la flotte norvégienne à publié un eo. 
maniqué aunouçaot que Honld Amund- 
sen vient de rénontér à survoler le 
Fôte Nord, 

Cette déchsion à été portée à°la con 
naissance Qu gouvernement porvégien 
par M. Léon Amvundsen thure de l'ex 
plogsteur, qui avail reçu de Noorvik, 
dans | Alika, lé tétégramme suivant: 

Le voi d'essai qui-na été effectué le 

juin donné des rénuitmtu qui ne 
som nullement satis{uisanta Je re. 
ærette d'étré obligé de renoncer à mo 
projet de voi au-dessus du Pôle Nord. 
"Signé: Honid AMUNDSHN." 

Le communiqué officiel de l'amiral 
ajomte que le “Farm. qui devait pré- 
ter von camours à l'explorateur po- 
laître, ñ reçu l'ordre de rentrer à Fin 
marker 


annoneerait, 
une lettre explicative. 
L'apparei! d'Amundsen est endoinmagé | 
Qn mande de Nome à |” ‘Aftenpos | 
ten” de €hrimiänis ne l'aéroplaue 
d'Amundsen à été endommagé uu| 
cours de vols d'essais Arnudsen re | 
vient aux Etats-Unis wyr le sohouner | 
“Habmes”, | 
Le vageur “Eidshorm, ayant à bord | 
l'expédition Hatmer, eit passé au jar 
re de | odipgen sans relâcher. 
Les raisons d'Amundsen | 
On tétégraphie de Heattle: | 
Ces tompre derniers, Ja | euh ure, | 
a été relativement élevée dat r- 
le septentrionulie de l'Alaska et du| 
Cansdés, 
glace du pôle arctique dégagent d'é- 
pas et dangereux brouillards sous 
l'infuence de la chaleur. Il don en; 
être ainsi dans toute la région circum- 
polaire. On croit que c'est à cause de |. 


d'autre 


de sorte que les champs de | 


mm = Les _bonnes _ ménagères ne 


manquent nt pas de spécifier 
RIBBON‘ quand felles 
dent leur THE. Elles’ le‘font par- par- 
ce qu’elles savent'qu’elles’auront 
le meilleur thé sur le marché au 
plus bas prix possible. 


Il n’y a pas de thé au Canada 
aussi bon ni aussi économique que 


le BLUE RIBBON. 


“et établirnit son quartier gé- 
néral à lu baie de la Vierge, dans l'ile 
des Danois, au nord du Sphizberg. Cet- 
te région, à vroximité de l'Europe sep- 
tentrionale, serait d'un accès rei:tive- 
ment facile, ce qui rendrait aké- 


| transport du matériel 


En oûtre, la baie de la Vierge, <kuée 


| sur le Y0e degré de latitude Nord, n'est 


guëre qu'à 1,150 kilomètres du pôle, 


|<e qui représente une distance totale 
|A parcourir, pour l'aller et le retour, 
de 2,200 kilomètres, sok moins de vingt 


heures, avec un uvion méme fort pet 
rapide. Remarquots que le cap [tar 
w, d'où devait partir Amundsen, est 
à plu de 2,000 kilomètres du pois 
Evfin, le voyage ne serait pas tenté 
à l'uide d'un seul appareil. Quatre bi- 
plans seraient amenés à la baie de la 
l'expédition. serait faite par 
deux d'entre eux, qui resteraient en 
Hatscn constate par ‘FT. $S. F., et les 


Vierge; 


cels que le capitaine Amundsen à dû Geux autres avons 8e tiendraient préts 


renoncer à sa tentative de survoler le 
pote. 
Un Français va reprendre le 
projet d'Amundsen 

Paris -——- Amundsen,. l'explorateur 
norvégien, a renoncé à atteindre je 
pôle Nord en Bvion, fon appareil ne 
lui ayant pas dontié satisfaction aux 
essais. 

Or, depuis de longs mois, un off 
cier français préparait une expédition 
polaire ar:tique par la voie des airs. 
Devaut. a tentative cs: Norvé- 
gien, PRE 
téndant le résultat de lens 
d'Amundsen. A l'heure actuelle, où 
le capitaine Amandsen renonce à son 
vol transarctique, les travaux français 
vont repreudre immédiatement leur es 
#or. Lin grave accident d'hélicoptère 
avait hmmobihisé l'aviateur, chef de 
l'expédition, pendant plusieurs mois. 

ll va se remettre à ses préparatifs, 
et, dès mabntevant, ©n peut prévoir 
l'organisation prochaine d'une expédi- 
tion d'aviateurs français vers le pôle 
arctique, 

Le projet du lieutenant français 
de Payer 

C'est le lieutemant de Payer qui se 
propose de reprendre le projet d'at- 
teindre le pôle Nord en aéroplane. 

La mission de Payer partirait l'été 


à 7 tout appel. 


DE ——— 
Le trénéral Gouraud à l’ordre 
du jour 


Parts — Le ministre de ra guerre et 
des pensions vient de citer à l'ordre 
de |] armée le général Gouraud, pour 
les Lrillauts services que €<e dernier a 
rendus à la France en Syrie, Voiel 
le texte de Ja citation: 

Le général Gouraud, membre du 
conseil supérieur de la guerre; 

Après avoir joué un rôle ‘de premier 
plan pendant fä guerre, sur le front 
français, en Orient et aux Dardanelles, 
a été chargé des fonctions délicates de 
commandant en chef de l’armée du Le- 
vant et de haut commissaire de la Ré- 
publique française en Syrie-Cicilie. N'a 


cessé dans l'exercice d'une mission par- 


ticulièrement difficile de faire preuve 
des plus hautes qualités militaires et 
civiles, en défendant avec une inlas- 
sable énergie le pays confié à sa garde, 
en assurant à celukci l'ordre et la sé- 
curité, en contribuant à l'établissement 
de son régime constitutionnel et admi- 
nistratif. 

Par ses éminents services, a ajouté 
à ses titres glorieux de soidat et de 
chef ceux de pacilticateur et d'orgent 
sateur de la Syrie. 


BLUE 


LA FRANCE PAIE 


POUR L’ALLEMAG 


L' occupation lui a coûté jus- 
qu'ici 111,255,000,000 
de francs 

Paris — A + RATE la pri an 
née, la Fra@ée aura payé 111,255,000, 


600 de fra pour l'Allemggne qui ne 
paye réparations, d'aprés des 
stath & compilées par Île député 


Eymond, dans un rapport sur les es- 
tirués du budget, que la chambre dis- 
cute en Ce mothent. , 

Au commencement de l'année, dit 
le rapport, la France a dépensé 97, 
740,000,000 de francs et à été créditée 
par la commission des réparations de 
1,7K0,000,000 de marks d'or. ‘Fous ont 
été ubsorbés par le coût de l'armée 


sente 


pour des consignations de charbon 
supplémentaire. Non seulement la 
France n'a rien reçu comme répara- 


tions, mais encore elle est eudeitée 
de plus de 63,000,000 de marks d'or 
sur les chiffres ci-dessus mentionnés. 
L'achèvement de l'oeuvre de restau- 
ration dans la région dévastée a né- 


cessité une dépense de 44,000,000,008 


de francs. et, en vue de ja nature pro- 
blématique des futurs paiemems de 
l'Alemague, elle devra priver di», 
milliards de francs pour les dépenses 
de Fannée courante; qui représenteut 
un total de 14,500,00,,. 0, 


Pas de ténisde semblable 
pour l'asthme *- Le remède 
pour l'asthme du Dr I.-D. Kel- 
logg est tout à fait différent des 
autres remèdes du même nom. 
Sans cela il n'aurait pas conti- 
nué sa grande oeuvre de soula- 
gement jusqu’à ce qu'il ait été 
connu d’un océan à l’autre pour 
sa valeur inappréciable. Kel- 
logg, le premier et le meilleur 
des remèdes pour l'asthme, 
jouit d’une réputation qui re- 
pose dans les coeurs des mil- 
liers qui en ont connu les bien- 
faits. 


Selon son médecin. Mme H. Carpentier ne guérirait pas 


. et devait s'attendre aux pires choses. — 


CA 


1: 4 


“ps a ste 


nn pour Mo A. Lavallée 


Pilules ms QAR 0 Pa décié Les mères de famille font 


d'essayer .ce 
début je n’ mp aucune con 


mes douleurs ont di 
mn. E contiuué de les! à 
les forces 


main! m'en servis 
si les or vient à me 


T1 H e 
du Bob ones 


PR] : . 
EL: RFA UE Ds ay 


bonne Santé aujourd'hui grâce aux , 


le mg À : 


plus dangéreuses, . 


Elle a 


© 


patins Rouges à 
fillettes pour leur assu- 


fiance ; cependant, eu peu de rer une bonne formation. 


‘Les femmes qui souffrent 
de maladies internes, d’ané- , 


CONSULTATIONS 
—Les 1 


ton amie, c'est aMer trop vite! 
Ensuite, on peut surmonter un 
sentiment naissant s'il est dé- 
nan 


- Tu avances... et tu recules. 

— Ni l'un ni Tautre. Pen- 
dant quinze,jours je reste sur 
mes positions. 

— ‘Friste position que l'incer- 
litude Fait Odile. 

- Sais-tu que tu parais dis- 
poser de ton amie? Connais- 
tu ses sentiments à mon égard? 

Non, certainement! Mais 
je ne vois pas pourquoi tu ne 
lui plairais pas aussi bien qu’à 
Mlie de Cantecor. 

Landry savait pertinemment 
à quoi s’en tenir, et il n'était 
pas homme à douter de fon 
succés. 

Après ton départ, Odile 
demanda, avec tristesse, quel 
serait le résultat d'un conflit 
d'idées quel serait le . resultat 
d'un conflit d'idées qu'elle trou- 
vait absurde, et qu'elte’ eût, elle, 
si facilement tranche. 

Jamais, dans leurs entretiens 
particulicrs, Paula n'avait lais- 
sé transpirer son espoir devant 
Odile, mais Mile de Sainte-Luge 
ne se bornait pas à aimer sgn 
frère, elle l’admirait et pensait 
avec raison qu'il saurait tou- 
jours plaire quand il le vau- 
drait. 

Ce même dimanche, en reve- 
nant de l'Eglise, Paula trouva 
dans sa chambre une lettre de 
son oncle qui lui disait: 

“Mes atlaires m'appellent 
mercredi à Tours; j'en prolite- 


rai poitr aller + unc jour- 
née chez mob vi ami le curé 
de Viké, et sur MF derhande de 


tes parents, je coiviendrai avec 
toi du jour: où tôn père devra 
venir te chercher. Nous ne 
pensons ni les uns niles autre; 
qu'il est opportuÿ de prolonger 
ton séjour à Sai e-Luce." 

Il n'avait pa du à la 
lettre enthôusi «de Paula, si- 
non pes une simple carte pos- 
tale. Elle se réjouit en médi- 
tant la conversation qu'ebe au- 
rait avec lui. 1} avait accueilli 
avec un sourire Un peu mo- 
queur les idées de sa nièce sur 
un bonheur imprécis, mais dé- 
passant de beaucoup les hori. 
zons de la maison paternelle. 
et il verrait que les ailes, dont 
elle Ini partait, lavaient bien 
emportée vers des réalités bril- 
lantes. 

Elle revoyait dans son sou- 
venir le moindre geste de Lan- 
dry, son expression en la re- 
gardant. 
milieu des succès de Paula, it|° 
la suivait des yeux malgré sa 
cour à Mhe de Cantecor, mal- 
gré ses devoirs de maître . de 
maison auxquels il - paraissait 
sé donner sans distraction. Ce 
souvenir effaçait les impres- 
sions contraires que Paula avait 
eues ‘pendant la soiré. 

Elle rêvait si profondément 
qu'elle n’entendit pas Odile en- 
trer dans sa chambre. . 

— J'ai ir fu et encore frap- 
pé, lui dit Mlle de Sainte- “Luce; 
si j'ai ouvert la porte, e’était 
pour me cenyaincre que vous 
étiez descendue. Pas du tout! 
Vous êtes plongée dans de tel- 
les réflexions que vous n’enten- 
dez rien. 

— Vous avez l'air bien joy- 
eux! dit Paula gaiement. 

— C'est fait! je suis fiancée, 
ou plutôt je le serai demain. |! 
‘Landry ira aujourd'hui au Vi- 


se 


| mie, tronvent leur guérison vier et causera avee Mme de 


Paula félicits chaudement 
Se ren 


ses 
pr de sde 


La veille encore, aw 


__ru me disais que j'aimais de-son ænrie use. NAS de 


LE — 


RE RE né Fe 


ru fous son 


POUR, 0 ne 
LIBERTE 


+ 


joie inténse. 


vous. soutenir? dit Paula. 

Odile eut envie; de, lui répon- 
dre: 

“Vous pensez comme moi”? 
Vous croyez que sa sympathie 
pour vous à été l'instrument in- 
direct de mon bonheur?” 

Mais elle se contint et parla 
de ses fiançailles. 

—- Quand serez-vous officiel- 
lement, Odile”? 

- Demain ou après- demain... 
Quel ennui: d'avoir tant de 
monde chez soi! J'aurais vou- 
lu me fiancer dans l'intimité, 
sans bruit, sans cérémonie. Ex- 
cepté vous, Paula, je crois bic 
que, mariée, je n'inviterai ja- 
mais personne à [venir chez 
moi. Vous avez reçu des nou- 
velles de vos parents? 

Oui, et de mon oncle! qui 
passera la journée de jeudi 
chez le curé de Vitlé: il m'indi- 
quera le jour choisi Le mon 


pére pour venir ge cherc 
- Comment, s cher 
Paula! Vous m pronil 


rester un mois. 

- Mes parents parlaient de 
quinze jours. les voici presque 
passés. 

Elle avait tant vécu par la 
pensée, par le sentiment, par 
l'observation elle _ s’étonnait 
qu'un temps si court eût déve- 
loppé ses idées et  probable- 
ment décidé de sa vie. 

—— Nous verrons! reprit Odi- 
le. En atendant, nous allons 
demain sur les coteaux visiter 
les ruines de Mighy; nous y re- 
trouvons à peu près tous nos 
voisins. 

= Les Cantecor y seront-ils”? 

= Mlle de Cantecor sûre- 
ment!  L'fdée de cette réunion 
lui appartient. , Redoutez-vous 
une nouvelle discussion avec 
elle? 

- Ai contraire! Je suis de 
torse à défendre mes idées el 
moi-même. — 

Cependant C"e eût ‘désiré 
rester à Sais Luce, mais, 
avant tout, elle ne voulait pas 
avoir l'air de craindre Mlle de 
Cantecor, étant bien résolue à 
lui tenir tête si elle ce sentait 
ataquée. 

Mais Isabelle avait changé dc 


er. 
20 


tactique; elle ne fit d’abord au-|s 


cun cattention à Paula, qui lui 
rendit cette indifrérence dédai- 
gneusc. : 

La réunion était nombreusé, 
comme l'avait annoncé Odile, 

et M. Devalencey entoura Mhe 
Gerbert de soins assez ostensi- 
bles pour que personne ne con- 
servât,.de doutes gur ses des-, 
seins. 

J1 lui demanda en hésttant, 
si M. et Mme Gerbert vien- 
draient bientôt à Sainte-Luce. 

—,Mon père seul viendra mme 
chercher, répondit. Payla, peut- 
être dans trois ou quatre oufs. 
__— Je serai excessivernent 
heureux de le connaître, made- 
moiselle, 

La jeune fille, rédoutant dés 
ouvertures qui lent sober 
rassée, se rapprocha d'Odile et 
s'ayança avec elle vers le Sen 
tre des ruines. 

Ces débris d'un chétedu mia 
cien n AE rien de ‘rem 

il fallait suvpléer 


Mr nadia “ar d 
uiné parut à uen sde 
te : était jh: et (t Feportait Paul 
vers _Candes, A Fe maison 
qu ete aimait el qu verrail 
enir fiancée. * 
PRE ne pe raison Odi- 


PRE ai 
'écria-f-clle, Je 
ue chez moi Ja 


te, Tde dire que L 
Le 


re Fait he oh 4 


tient LR 


JPaulu ou de 


[Paula se changea en une folle 


conventionnel, et P sue, fu 
plus émue par cê fait” 
ri de M. de 


se Les presion de de la 


“féneë Les con 


Pas de peine, pas de douleur. 
Coûte seulement 25 sous. Il est 
trés facile de faire soir et matis 
une légère a plication du bon 
vieux sie de *Putnam” 
Pour supprimer Îles cors, pour 
vous cn libérer complètement. 
usez de FExtracteur de Cork.et 
\errues de Pulnum. Garanti. 
25 sous chez tous les maréhand: 
Kefusez tout substitut. 


. 


On se pré tparé à mur 
- Monsieur votre frère à su | Vous trouverez là votre cheva 
EE Treo es côté. ses idées pour-[licf servant, mademoiselle, qui 


n "est, lui, ni une âme niun rève 


Nous n'en savons rien, je! 
ne connais pas son imagination 


{Mes chevaliers servants, voulez 


vous dire! Vous Îles verrez 
avancer et m'offrir leurs servi- 
ces. 

Landry lui lança-un regard 
qui divertit Odile et s'interpre- 
tait comme le désir d'étoulter 
la serrer dans ses 


bras. 

Satisfaite, Paula prenait la 
résolution de ne pas excitér 
plus vivement l'humeur jalouse 
de Landry quand Mme de 
Sainte-Luce vint dire à ses en- 
fants: | 


us vous tenez-vous 
à l'écart? Votré 


F 40) e est aw 
inilieu de nôs invi 4 


Nous parlions des âmes 
He ônt passé ici, dit en riant 

Punta. 

Les vivants sont plus inté- 
ressants, répondit Mme de 
Sainte-Luce aveéune froideur 
qui décgncerta la jeune fille, 

Déjà, le matin, elle avait eu 
la sensation d'un changement, 
chez Mme de Sainte-Luce; sen- 
sation très subt{le qui, en ce 
moment, devenait plus réelle : 

Je vous demande donc, 
reprit Mme de Sainte-Luce, de 
ne pas faire bande à part. 

Le mot surprit Paula; elle ré- 
pondit simplement. 

- Nous ne pensions pas à ce- 
la, madame. . 

Is se rapprochèrent de Mile 
de Cantecor qui, impatientée el 
jalouse, lança des coups d'épin- 
gle à l'adresse de Mile Gerbert. 

Au lieu de répondre, Paula, | 
oubliant la résolution prise un 
instant auparavant, reçut vo- 
lontiers, puis atira les homma- 
ges de la plupart des jeunes 
ñs qut'ertourarent avant son 
arrivée MHe de Cantecor. 

Après avoir prouvé son pou- 
voir et regardé Isabelle d’on air 
nonchalant, elle se dirigea vers 
ui groupe de femmes âgées. 
Un des invités, qu'elle trouvait 
très déplaisant, la suivit avec 
unc désinvolture que remarqua 
aussitôt Landry; mais il n’arri- 
va pas assez promplement pour 
éviter à Paula un propos mal- 
éant qui la fit rougir. 

Elle prit feu immédiatement. 
— J'admire, dit-elle, que, 
dans une société bien élevée, il 
se rencotifre un. homme capa- 
bhe de manquer à une jeune fi 
le qui n’a personne, près d'elle, 
pour punir l’insolent, 

La stupéfaction de M. de Ser- 
vaise fut télle que la colère de 


envie de rire.  Surces entrefai- 
les, Landry le toisa d’un air. in 
pertinent avant, de lui dire: . 

— Mle Gerbert ne pratique 
pas l’argot de fumoir. elle se 
contente de as le français. 

Efrondré, M. de \Sérvaisé és 
quissa un salut profond et s’é- 
loigna. 

— Ne eausez jamais avec lui! 
dit vivement . à. Paula; 
nous le recevons, à cause de sé 
Famille, mais je déteste son y) 

et;ses manières. . 

il élait sorti dé son  culme 


eu rap qui a 


ment Lan 


_mot_imprudent 

rarquant l'air m 

nère, il s'éloigna ét 

plus à se rAPPRCR 
erbert, 


nait Mlle de Cantecor: d'@s 


ilait pas lui servir 


| Peut-être sit : pidborder de 


mauts 


lje du ‘entendrai ! 2) jee æ 
sur le jour de va | 

“Je serais harene: trè u- 
reuse, mod cher père, que pus 
voulussiez bien passer aveemoi 
un jJoûr ou deux à Sainte- €. 
Mou oncle y viendra jeudi, mais 
ce n'est pas vous! et je Æm- 
mence à me sentir trop ée 
au milieu de ce monde, duies- 


e charmant, malgré quelffhes 
lcfaitlances… “ 4 


EHe passa plusieurs het à 
se demander quelle Sn on 
prendrait Landryen dj nt 


son départ prochain, de se 
Mrs 


‘ouéha uvec Ja m 


Le. mercredi, elle prdnta 
rune fatigue persistante ur 
eluser de dejeuner chez Le 
“onne de Moley. : 

Vous vous ennuierez Su- 
e, lui dit Odile. ous 

Si je suis assez bien, ns 
‘apresemidr, j'irai voir M€ de 
doutrey; je ne voudrais effas 
juitter Sainte-Luce sans Du. 
aitre votre future maisons 

Mais vous ne parte us 
ncore, Paula”? 

Dans trois ou al@ltre 
jours, je crois, peut-être aÿpnt. 
Mon oncle me dira cela sdte- 
main! f _ 

Odile n'osait formuler emne 
question délicale, elle de mBdn 
seulement: 


Quelqu'un A a |- Cv 


lrardge, Paul ni 

4 roi be apeuc 
inc Jé ser nportunéés en 
u . plus loÿgte mps ne 
hospitalité dont je gurde le 


sicilleur souvenir, et pui: 
Vous ne pouvez pus sêtre 


unpor , quelle idée 1% Et 
purs Vois” Qu'alliezetpus 
ijovuter port 
Etpuis, je n'aime page 
de Cantecor; je craindraisssi je 
li voyais trop souvent, Bu 
blier où je suis. 
Vous n'avez rien diQvi 
doive vous faire douter de 
da ati ma chère Pa 
Cependant, je comp ds, 
ea vivant au milieu de us 
tous, qu'il me, manque tte 
parfaite maîtrise de. soi- 
celle science des nuantes 
donne lhabitüde du’ mor 
qui permetten£ d’être ‘im 
nente en frôlanf seulemen 
convenance, où, sion dr 
ltrop loin, de tempérer 
diutement ses paroles p 
mot ou une attitäidé. gra 
toujours envie de fonger: 
Elle n ‘ajouta pas que, 
quelques jours, elle: sen 
besoin d’avoir au ride 
üppui naturel. 
lorsque M. de MS oir 
précédent, avait passé hu 3 Digt 
d'Odile la bague de fignç@iiies 
cle restait sous, l'impréféion 
pénible causée par l'ai sd me 
de Sainte-Luce, 4 »: 
-! Ensuite, l'inconivenadéc d'un 
bowme mal élevé lui: léfiisait 
un souvenir très déplaiéant, 
d'autant plus qu'elte Souffon- 
pir 


EM 


ais 


été indirectement l'in 
de l'ipeident?* 


et 
redoutait d'aller, trop: loinffhns 
ses sré liques. \ 


n, reprit-elle jé nd pus 
accom 
Moley POUR. 1 bi 
permettre? 


ous êtes entiéremell li- 

bre, Paula,-vous le’savez 
— Tous vos invités volii-ils 

avec vous? 


près-midi, Le. Gerbert 
pour le Vivier et 
néné al de Coûreilé, 
allée dy parç.. , 4 
* (Aeuivre). 


A el 2 


| umstes 20 


ous par Mol Minimum: 
par insertion, Le paiement 


| ÉN Tanpeère sasompageer u copie de 
RS 
Mi sen ss rues VEOMh 


t-à 


5 de vaie pus voir d'abord, ‘du 
et d'aller vous (aire prén- 
promesses d'un vendeur 


LA votre langos, ne 
a acer ane Svur fait votre choix et 


* Abre Hi vous Fort n faute de comparer 


AIN À ROULANGEN 
Tétivhonur N1425 


on 4 sg à fes cochons Maigres 


M ip EL d pe Ag Con- 
“tn hé- 


« Trévene tes her c] T sous là 


. : g 
LOU Maison de 14 chambres, A 
per mois Len meuble du erite 


sont À vendre, 55690 comptant 
2-0. Marwlitén, 115, Marxeretts, 
Tét, NT à , 


ON DEMANDE dans l'arrondian-ment 
de #taint-Cathhert, te, Man, ne 
inatitirice qualifiée Pour plus din- 
formations dutdrenuser au meerétaire de 

LES 


avec outillage comp'el el 
Bonne cllentéie mixte Agen- 
ordi. Chiffre d'affuires sn- 

desaus de #106806  ftieux uno 
Mvent réaliner 925,066 net par 
énte foréée pour cabse de #danté 
Terres fortion Wadrenmer N (nuier 
pontal 71, Wimuipeg. Man. 


Pafonees-vouns bien cette idée 
la tête: 
NTAINE & HOT LANGEN vendent 
metlleur marché. 
qu + prix de nos parles (Clesiriques 
peuvent être len mimen que eux «ue 
l'on voun à déja fuite mais chez nous la 
roprieetion eut faite gratuitement (per- 
“ot compris) sinon l'installation u 


prix coûtant Len termen mont plus 
hvantagweux, à l'fchénanee, le pairment 
mens rimoureux 
Pendant un an nous vous faisons: 
tuitement toute réparation nécemauir 
l'onr rela nous sommes À votre fr 1r- 
tée, éi nous nvons des hommen comns- 


era 


La: ce dont les gros magasins dr In 
i # manquent. puinqu'ils ne font 1.8. 
Mme -pns eux-mêmes leurs Inntablotions 

fourquoi ne pad encourager lex va- 
tres 


Lorndue c'est vatre nvantse 


ON DEMANDE une mervante, 
ouvrage général. Téléphone N 
#3, rue Vietoria. faint-Ponifnre. 


MAISONS DE PENSIONS à Winn' pes. 
l'obmmertes de tout genre. S'adresrer à 
C. Bañlèt, 204, bloc Melntyre. Tét. Aus 15. 


pour 


MAISON confortable sur grand lot, 
rés dé l'église, dans village do Halri 
k rt. Carnage, À vendre où À lener 
hon marché. S'adreser À C, Huet, 


Tr 
Stté-hloe Melutyre. 


MAMONSE MODERNES à Winnipeg À 
Saint-Boniface. Prix et termes rairon - 
_ males, . Achetez maintenant vont 
‘sentrée des écoles. #' aérenser à €. 
fat, 204, bloc Melntyrr. Tél. AG58S. 


FHOCOHERIE-EPICERIE dans villi- 


e français Bonne proposition. H'a- 
LS C, Huflet, 204, bloc Melntyre. 

Téi. A 505.. 
sr de Less propriétés de ville et: 


votre méênnre, PIC, AAC 
des Données Rom pan rites faisant partte 
de l'Assoctation des Compagnies d'A«- 
surancer. Aueun risque À courir. 
Prothnta rôvlements. Adremmez-vous à 


€, Huffet, 204, bloc Melntyre. Tél. AC3ON. 


FONTAINE & HOULANGER  xont 

at et MeClary's". C'est dire que 

D. de vendons que des poêles de pre- 

de suite vous faire un prix 

le levis de votre iprti alntiorz. 

# avantageux et tous nos poñles 
payables en dix mois, 


l. sus pour Soint-Bonlifore des poêles 

Hé, Appelez N1423 et nous 

ÉE soônt lea plos bas, termes 
53, Ave. Preveurher. Saint -Bonifgce 


Cors enlevés, traite- 
ment scientifique d'on- 
jles sous chair, d'oi- 
|gnons et de toute défec- 
ltuosité des pieds. 


CHIROPEDISTE 
283, rue Smith | Tél. A8447 


 J. BOUCHARD 


LE 14 JUILLET À SAINT-BONIFACE 
Les Vétérann éservistes français et 


les Dames auxilisires de leur société |- 


1 l'honneur d'informer tous les ariis 
de la France que le samed], ‘13 juillet 
prochain, {ls célébreront la fête watio- 
male de là rigublique française, sur 
le terrain du Collège, à Saint-Boniface, 
mie gracieusement ñ leur dtaosition 
par leg Hévérends Pbres Jésuites. 

‘11 y aura une grande variété dé 
Jeux et d'attractions pour rendre la 
jourhée aussi agréable que possible 4 
cèux qui participeront à cette fête pa- 
triotique. Le moment le plus at- 
trayant sera, ‘sans contredit, vers les 
4 heures de l'aprèsauidi où les Dames 
Atxiliaires offriront solennellement, 
aux sons harmonieux de 14 fanfare 
Pirotton, un‘ drapeau aux vétérans ré- 
servistes français, qui leur rappellera, 
avec émotion, celui qu'ils ont si cou- 
rageusement défeudu pendant la gran 
de guerre. 

Que tous ceux qui aiment la France 
viennent se joindre à nous pour notre 
fête nationale en témoignage de sym- 


pathie; ils seront les bienvenus 


+ 


AU CERCLE LOCAL DE L'ASSOCIA- 
TION D'EDUCATION 

Dimanche dernier, dans j'aprés-mi ? 
d?, l° cercle local de l'Association d'E- 
ducation se réunissait à l'hôtel de vilie | 
pour procéder aux élections sa innelle: 
Le président, -M. W. Raymond, a d'a- 
bord donné un aperçu des rôsultatz 
du concours de (rançais récemment 
organi:é par l'Association, 
ment en Ce qui concerne les évnles 
Saint-tioniface. 

M. l'aignauilt, secrétaire gCnéra] de 
l'Association, a fourni d'utiles renrei 
gnements au sujét de ce concours, 
montrant que les élèves ont bien rénesi 
en général dans les grades supérieurs, 
mais qu'ils se sont révélés médiocres | 
dans les grades inférieurs, et cela par 
toute la province. 11 a ajouté que la 
préparation avait. été écourtée, que 
dans certains grades, le Ve notam- 
ment, les épreuves étaient trop d:f1 
ciles pour les élèves de cet âge et que 
l'on pourait certainement faire mieux 
par la suite. : 

MM. Henri Lacerte, J.-A. sure d 


spéciale 


de 


A. Cusson, J.-E. Arpin, entre autres 
ont pris part à la discussion générale. 

On a ensuite procédé aux élections 
entre les vingt Candidats mis en no- 
minalion ie dimanche préc:dent. M. 


a — | 
. vice 


LE 
Marché Ouvrier 
A. LACR OIX 


487 Des Meurons 
Tél. N2502 


A votre : 


BOEUF 
Stedk dans la ronde ............ $ .15 
Steak ‘“sirloin” ...........,..... $ .20 
Steak “club” ........... sise $ .20 
Rôti—rond d'épaule ...,........ $ .11 
ROt! dans l'épais de l'épaule....$ .12! 
Rôbi dans le “sirloin” ....$ .16-—$ .1 
Saucisse au lard—2 livres ....... $ .35 
Boudin rouge—2 tivres .......... $ .35 
RO roulé ......:............. $ .16 
Croupe de ROGUE Lies $ .124 
, VÉAU 
Quartier de derrière ...... vonsse $ .18 


Quartier de devant ... 
Steak ans la fesse 


Beurre frais de la campagne. 
NO L is.ssssseis less cest «.$ .35 


Lard, beurre, oeufs, légumes 
=. et poisson frais 
Prix très bas 


LIVRAISON A DOMICILE 


pour sténographe ge a res 
le et 

WINNIPEG CHURCH G00 . 

226, rue Hargrave, Winnipeg 


FEU M. HERMENEGILDE BRUCE 


William Haymongd a été réélu prési- 
dent. | : 

Les treize autres membres uu comité 
sur lesquels se son! portés les suffra- 
ges sont: MM. Josepn-Aldéric Marion, 
François-d'Assise lPambrun, Jean-Er- 
nest Arpin, Samuel Nault, Joseph-Ayi- 
la Prénovault, (‘amille Fournier Jo- 
seph DeGagné, Georges (Chavannes, 
Francois Ozanam, Louis Lévêque, Ama- 
ble Toupin, Guillaume G. 
Rodtz. À ' 

M. Pambrun a ét nommé vicescré 
sident. M. et h. 
Fournier secrétaire. 


Charette, 


DeGagné trésorier 


L 4 


LES TRAMWAYS SUR LE PONT 
PROVENCHER 

Not échevins ne perdent point de 
temps pour travaiiler à obtenir l'éta- 
blissement et là circulation des tram- 
ways sur le pont Provencher; ils sont 
en coHaboraflôn sérieuse le co- 
mité de, Winnipeg qui, maintenant, a 
emboité le pas à fond, derrière celui 
de Saint-Poniface, en s5e modelant ea- 
tièrement sur nos desiderata. 

Vendredi dernier encore, dans le Ca- 
binet du maire de Winnipeg, M. Far- 
mer, le maire de Saint-Roniface, M. 
R.-J. Bwain, et l'échevin l" McLeun. 
de Winnipeg, se sont rencontrés pour 
aller trouver ensemble les représen- 
tants du C. NN. R, afin de poser les 
bases d'une enter'e définitive au su- 
jet du viaduc appartenant à cette com- 
pagnie et du remblai de l'excavation 
existant, au bout de la ru: Water, sous 
ce pont. Bien que cette démarche n'a- 
vait pas le caractère officiel permet- 
tant à cette délégatiomde traiter d'u- 
pe. manière ferme la question, toute 
liberté lui était donnée pour préparer 
un projet d'exéeution assurée et pro- 
iaine, quand se rencontreraient les 
commissaires: MM. Farmer, maire, 
MeLéan et J.-A. McKirchar, écheyips, 
du côté Wicnipeg, et KR.-J: Swain,.mai- 
re, T.-H, Wilson, échevin, et Ernest 
Gagnon, secrétaire de mairie, du côté 
Saint-Boniface. 

Avec une pareille ardeur et une au3- 
si franche ténacité de la part de no: 
édiles, on ne peut que se livrer aux 


avec 


pronostics les plus heureux. » 
Ze 
RECONSTRUCTION DE L'ECOLE 
PROVENCHER 


école Provencher de Saint-Boni- 


LP ER LIBERTE | 


er — 


ni 


3 


{| . 
D meer ere AUS CEE AAC Sn ee ere à ane sgh pete Pa mat an es 


‘ 


ae re tement mom nqs tons To annee en sat ts@ ve 2 
nets \ age ÿ 
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Winnipeg, Man., 10 juillet 1923 


Belles occasions, jeudi, au magasin Eaton 


\ -* 
Albums \de photos Jeudi ...... 
Papeterie chiffrée. Jeudi:, da boîte 
Tablette de papier à jéttre, 25 env 
Encre noire-bleue Stephen. Jeudi: 


Epingles à cheveux en fil de fer. Rég. 15. Jeudi 
Barettes en éelluloide. "Rég. 5ù Jeudi 


Vente de 


PREMIER ETAGE 


RENTE . 29 
tlonpes et L< cra;on. Jeudi. ….. 15 
la bouteille d'une chopine.. Ga 


: la boite .... 


Complets bruyère bruns paur hommes @t jeunes gens. Rég. 525 à 


836.50. Jeudi .......:}\...,............. É 18.76 
Caçhe-corset en ruban./ Rte $. w Jeudi Re ee v 1.08 
Ruban satin double face. Largeur: 1% e! 2% Régulier: 30 et 40 

£ous la verge. Jeudi: moitié prix: la verge ..... R--$ .15 et .20 
Complets lavables pour garçons. Rég. $2 à $% Jeudi ... 195 
Culottes bouffantes pour garçons, en flanelle anglaise importée. 

Rés: P5.78: Joli 5:42 cnccua dt HU 3.98 
Pantalons longs pour garcons. Flanelle grise et crème. Régulier : 

$6.50 et $7.50. Jeudi ......................"............. 5.00 
Complets de garçons. Marque Eaton. Pointyres: 28 à 36. Jeudi.. 6.y5 
Casquettes de soie pour hommes. Coiffe d'uf seul morceau jaodi 75 
Casquettes d'hommes en tweed. Rég. $1.95. Jeudi .............. 1.50 
Chapeaux de sport. Rég. $1. Jeudi .........................!... .76 
Chapeaux d'enfant en tweed bruyère. Rég. $250. Jeudi: moitié 

DT De eo nes dite bacs Ces tue RARE 1.25 
Souliers blancs de tennis et de sport. Rég. $2.50. Jeudi .......... 146 
Combinaison en balbrigan pour hommes. Rég. $1.15 Jeudi: le 

complet css Dia RSS ue de dl Dr Sienne 15 
Cravates lavables. Jeudi: moitié prix ............... 26 
Gantelets de dames en soie. Rég. $2.45. Jeudi .................... 1.95 
Pas de soie fantaisie pour dames. Jeudi: la paires ina 79 
Collets de dames. Rég. 95 et $1. Jeudi .... ..................*.. 65 
Mcuchoir: de dames en mousseline suisse. Rég. 2 pour 2%. Jeu- 

QU DDOUT 55222: LE seeds ie TARN as alien race 25 

L Dentelle Cluny épaisse 2', pouces de large. Jeudi: la verge 06 
Voiles drapés, stylé obiéne. Rég. 35 À 65 sous. Jeudi: chacune... .26 
Réticules fantaisie français. Régulier: $12 à $10. Jeudi: moitié 

DER ane male com en a el ect $6.00 à 20.00 
Canifs d'hommes. Manche en perle et en ivoire Régulier: $125 

et #1.75. Jeudi: pièce ............,........., RÉDést 13,,. 96 
Pantalons d'hommes, tweed tout laine. Rég. $5. Jeudi! ....... Us 2.98 
Pantalons de sport en flanelle anglaise crème et jolie serge. 

Régulier: $15. Jeudi .................................7.... 10.00 

DEUXIEME ETAGE 
Peignoirs longs et courts en laine. Rég. $4.95 À $6.95. eJudi...,83.95 
Robes lavables de jeunes filles. Rég. $6.95 à $10.95. Jeudi...... 4.95 


Chapeaux d'étalage. Rég. $25. 


DIR ss censeneee ends 
Chapeaux garnis. Rég. $10. Jeudi: 


a journée ’@urant 
juHiet et aëût 


lant, pour l’entreprise générale, et six 
pour la plomberie, le chauffage et la 
ventilation. 

M. Treinblay terminait ces jours der- 
niers le vaste édifice de l'hôpital Saint- 
Roch. 


A 
DECES ET FUNERAILLES 
MM. T.-H Wilson, échevih, Ernést 


face, détruite par le feu le 4 janvier | Ga&hon, secrétaire de mairie, et J.-A. 
dernier, à 3 heures du matin, va être dieindi, ingénieur de la çité, nt re- 
reconstruite, Nous l'avons déjà annone Présenté le conseit municipal de Saint- 


cé succinetement, par M. 


J.-Aibert | Boniface, et là ville, aux funérailles 


Tremblay, constructeur à Winnipeg. lde M. JG: Legrand, qui ont eu lieu, 
Cette maison d'instruction doit être l- | jeudi dernier, à Winnipeg.’ Le convoi 
yrée de néUVeau à l'enseignêment, au ,*#t Parti du domicle du défunt, 214, 


plus tard en fanvier 1924, au prix de 
pris 4t. ‘L'Histallation concernant I 


plomberie, le chauffage et la ventili-. 


tion, h été donnée, séparément, à M. 
Charies-D.” Kirk, entrepreneur égale- 
ment à Winnipeg, pour le prix d 
#26.187. De sorte que la somme totale 
affectée à la reconstruction de ce bà- 
timent atteindra $142,112, plus les ho- 
noraires réservés à l'architecte, M. 
G.-W. Northwood, qui né soût pas en- 
core spéciféz. 

Ces Æntrats ont été consentis 
LA Une récente réunion tenue par 1es 
écoles, 


side par M. JA; Marion, à laquelle 

tous les commissaires d'é- 
que tous les soumissionnal- 
res à l'adjudication des travaux, l’ordre 
du jour y fut discu:é Joyalement et 


rue Oxford, pour se rendre à l'église 
Saint-Ignace, et de IA, au cimetière de 
Sainte-Marie. 

Nous ne laisserons pas disparaître 
un homn# d'une valeur aussi brillante 

ns apporter, sûr la tombe à péfne 

fermée de ce distingué compatriote, 
un dernier tlommage, un dernier sou- 
venir. 

M. Joseph-Gaston Legrand, ingé- 
nieur des ponts à la compagnie du C. 
N. R., décédé la semaine dernière 
eprès une longue maladie, était né le 
24 décembre 1861 à Sampins, en Fran- 
ce, département de la Marne. 11ft ses 
études au collège de Reims et après 
afoir obtenu, avec'succès, ses titres 
universitaires, 4 entra à l'ééole des 


des pohts, au service des chemins de 
aug me gran mr 


Souliers avec courrojes croisées. Chevreau noir et brun. Jeudi. 
Chandails de dames. Importés. Rég. $6.95. Jeudi 
Chandaïls fermés et ouverts tout laine. Rég. $2:50 à 82.95. Jeudi, . 
Chdndails' nouveauté. Première qualité. Rég. ne Jeudi 


re | 

Magasin ouvert de © 
130 am. à pr. 
3amedi, fermé toute 


Blouses de dames. Qualité supérieure. Rég. $18.50 à $22.50. Jeudi.12.95 
Jeudi 
Canotiers Knox et Gage. Régulier: 


$12.50 et $15. Jeudi: moitié 

Fosses leds ne es $6.25 et 7.60 
moitié prix 6.00 
. 1.96 
4.95 
1.95 
6.95 


= WMINNIPES 


AFFAIRES JUDICIAIRES 

Dans nos précédents communiqués, 
nous avons parlé‘de six appels proba- 
bles qui devaient être interjetés par 
devant le tribunal civil de comté, à 
Saint-Boniface, contre la décision pri- 
se par le conseil. municipal, constitue 
en cour de révision, dans’ la réparti- 
tion des impôts. Ces appels ont eu 
lieu, et Son Honneur le Juge L-A. Pru- 
d'homme, après les avoir entendus, # 
proposé, à titre de conciHation, à la 
partie plaignante et à la partie dé 
fendante, une réduction de # pour 


cent. , 


Tandis que s’inclinèrent Jes deman- 
deurs, devant la décision du juge, ss 
avocâts de la''ville manifestèrent le 
désir d'en référer au conseil œunjci- 
pal ävant de dénñér üne réponse, L'a- 
vis du conseil fut que les appels de- 
vaient suivre leur cours, parce que la 
municipalité he pouvan créer une ex- 
ception à l'égard ‘de personne, l'inten- 
tion des échevins étant de s'en tenir 
fermement aux va spa 
déjà faites. £ 

LE PONT DE NORWOOD 

La réparation du plancher di pont 
de Norwood a commencé 
nier, à 7 Neures du soir, êt 


ATON C: 


la mi-été 


Robes d'intérieur en guingan, chambray uni, quadrillé, etc 


Manteaux en laine pour bébés. Rég. $2.50 à $3.25 Jeudi 7.771 06 
Chaussons en laine. Rég. 65 à $1.10. Jeudi ........ 44 
Robe: en soie pour bébé. Rég. 4.95 À $18.50. Jeudi. $2.45 à 925 
Nouveautés pour bébés. Rég. $125 à #1295 Jeudi 1.00 
Chandails fermés. Rég. $295, Jeudi . 195 
Paniers pour bébés Rég. #295. Jeudi . : - 1.96 
| TROISIÈME ETAGE 

HouÂloires à confiture) Jeudi .…. RESTE 8 51.25 
Tordensés, première qualité. Jeudi .. moindres 4,95 
Pocle ; de cuisine ‘Queen. Rôg. #25 Jeudi ...,......, é ....28.00 
Masques de baseball. Rég. $6 Jeudi .................... 450 
Gants de baseball. R'æ&. $660. Jeudi ..........,:....:......1... 450 
‘Raquettes de tennis, modèles “Lamber: (Chambers””"et “Doherty” 

Rég. $17.50 et $18. Jeudi: pièce ......,...4.....e........ 1260 
Souliers de basebail. Rég. $495 et $550. Jeudi: la paire dre 295 
Ceintures de baseball Rég 45. Jeudi: pièce ...................... 25 

QUATRIEME ETAGE 
Popeline française tout laine. 42 pouces de large. Régulier: $135 

la verge. Jeudi: la verge ...................... genes $ 96 
Voile français. Rég. $225. Jeudi: la verge ....: diese sus 95 
Satin crépé soie et laine. 42 pouces de large. Jeudi: moitié prix: 

IA vVerRe 5 bin ses cos cent iameosauio des eee 1.50 
Crêpes fmprimés 6t Marocains, Rég. 35.95. Jeudi .............. ce 2.95 
Couvertures en belle lyine écossaise. Rég. $25. Jeudi: la paire..17.50 
Toile blan:hie Dowlas. Rég. 66. Jeudi: lg VOTES SL. ier ouee .48 

- Coton fin blanchi. Rég. 50. Jeudi: la verge ......................: 39 
Toile à ro®Weau pur fil Jeudi: la verge ............ CNE 26 
Serviettes ourlées ‘Honey Comb”. Rég. 33. Jeudi: Ja paire .... .19 
Fleurs artificielles. Rég. 36 à 60. Jeudi ....................... 25 
Chapeaux d'enfants pour le jeu, étampés pour broderies et jolis 

modèles. Rég. 65 À 85. Jeudi .............:..,...........,. .50 
Robe: et jupes d'enfants. Jeudi .:.:.,......... didoboss sean .88 
Combinaisons et chemises enveloppes pour dames. Rég. 9% et 

$1.15. Jeudi .........,.......... sn Reese era 09 
Brassières et bandeaux. Jeudi ....,...,................, $ .59 À 1.98 
Pantalons bouffants en simili satin souple. Jeudi .,,........... .5S 


. Jeudi 1.98 


CINQUIEME EFAGE 


Voiturettes d'enfants. Rég. $17.60. Jeuèt ri EN ST $12.60 
Voiturettes d'osiet. Rég. $33.50. Jeudi” m S Sani es ms Seed Ada sue 19.59 
Voiturettes d'osier. Rég. $26.60. Jeudi ............. tree 16.60 
Voiturettes d'osier. Rég. $19.75. Jeudi ............:, Dés 13.50 
Linoleum imprimé, 6 pieds de large, dessin orténtal Rég. 86 la 
vergé carrée. Jeudi .................,4........... Ii ss .65 
Cretonnes et mousselines À rideaux. Rég. $1.50. Jeudi: la verge .85 
SIXIEME ÉTAGE 
Vernis Carmote. Jeudi: la demi-chopine ...................... $ .26 
La chopine .......... Hd nans ses done Sears à sos ee Re 0 es .50 
ER PI ss ass caen mLLLe ete A TT ENST 96 
Haile de citron. Bouteilles de 16 onces. Jeudi: chacune ...,...... .25 
| Papier-tapisserie ‘pour chambres: basses. Rég. 80 à #1.25. Jeudi: 
le TOUS sise serieuse grecs .60 
Photogravures non entadrées. Jeudi: moitié prix ............. .. 125 


térêt que notre population suivra la | Bruce, de. Harperville Man.: deux 
soeurs, Mme John McMilan, de Saint- 
James, Man., et, Mme G. Desjarlais, 


réalisation d'un projet d'une aussi lar- 
ge envergure. 


—————— 


MORT D'UN PIONNIER DE SAINT- 


BONIFAGE À 


C'est avec regret que nous ayons à 
enregistrer la mort de M. Herménégil- 
|de Bruce, décédé jeudi le 28 juin, à 

l'âge de 77 ans, après une longue ma- 
ladie, mais bien résigné à la sainte 
C'était un de.nos 
plus Yieux citoyets. ik était né à St- 


volonté de Dieu. 


Boniface, où il a toujours demeuré, 


Le service a eu liéu le 30 juin au 
milieu: d'un grand rs parents 
bin 


ville a chanté 
le service, assisté de MM. les, abbés 


et d'amis,. Mgr. 


Brunet et Lavoie. Les porteurs 


étaient 
MM. Daniel Carrière, Louis Lavallée, 


O.- 


“LIMITEO: Samedi, fermé toute 
CANADA. 


» Magasin ouvert de 
"8.80 am. à 5. p.m. 


la Journée® durant 
juillet et août. 


de Prince-Atbert Sask 


d 


8. QG. MGR MATHIEU 


‘néral, Mgr Marois, est passé à Saint- 


nant de l'Est, ” 


S.'G;: Mgr Mathieu, archevêque de 
Régina, accompagné de son vicaire gé- 


Boniface là semaine dernière, reve- 


. LR | { 
Fennta de de Lente — Mme 
Mary H IN, 
écrit “on 2m beau- 
Su dela peau 
ur ! trouva Le 
u 


